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PENStE DU JOUR 
Les yeux sont toujours plus 

tendres que le coeur.-E. Rey. LE MESSAGER LA TEMPtRATURE 

LOCAL: - Neige, ce soir 
ou demain 

61ème ANNtE No. 273 LEWISTON, MAINE, LUNDI, 27 JANVIER 1941 

Le sort de l'armée italienne 
du Maréchal Graziani sera 

scellé promptement, dit-on 
,IF'I =======t,11 QUAND GRAZIANI AURA CAPITULÉ, C'EN SERA FAIT 

1 L'OEIL DE L'ERYTRÉE, DE L'ETHIOPIE ET DE LA SOMALIE 

. _ Un expert international dit que Hitler danse sur un volcan.-Une révolu-
Out, le Grand Tronc est reven.u 

de Québec à Lewl.ston, ce matln, 
une deml-heure avant son temps, 
c'est-à-dire à trois heures et 30 
au lieu de quatre heures. C'est ce 
qu'on peut appeler une belle ..... 
de convention! 

Rencontrés sur les rues à Qué­
bec, hier, quelques soldats en uni­
formes, qui étalent bien émécb,és f 

tion est imminente en Italie et des troùpes allemandes arrivent chaque 
jour dans le Nord italien.-L' Allemagne. est entourée de pays où le 
moral baisse sans cesse.-Les Anglais à peu de distance de Dema 
en Lybie et d'Agorda en Erytrée.-Une armée britannique mar­

che sur Benghazi.-Sima n'a pas été capturé en Roumanie. 

CHANGEMENT DANS LE 
COMMANDEMENT NAVAi., 

3 CENTS 

LE VICOMTE HALIFAX VIENT 
DEREMETIRESESLETIRESDE 

CREANCE A NOTRE PRESIDENT 
CETl'E CEREMONIE A EU LIEU 
SELON L'USAGE PROTOCOLAIRE 

{ 

Les deux Commissions des Aff aires Etrangères 
tiennent des audiences au sujet de la mesure 
présidentielle d'aide à I' Angleterre.-Deux 
individus dans une affaire d'espionnage. 

WASHINGTON, 27. (U,P,) - Le Il est possible que deux il" -li.vf-
vicomte Hallfax, nouvel a,mba&.a- dus accus.ffl d'avdir dérobé des 
deur brltantque a remis ottlcledle- documents importants dans un 
ment auj,ourd'h•ui .s lettres de doseier de 1,a commission du srrvi­
créance au Préeident Roosevelt. ce civil sc'?nt accusé.s; d'es·plonna­
Cette cérémonie très courte, mnis ge. Ces deux bo-mmes .,ont Harlan 

;;.~~~ .. ~~•a:::~ d;, ~~.,';1'~: :.~~; CA V ALLERO SACRIFIE INUTILEMENT 
de dé!ense nationale sur laquelle SES TROUPES ACTUELLEMENT 
compte le Canada, mieux vaut ne 
pu s'arrêter à y songer un seul 

Le contre-amiral Russell Wilson (à gauche) donne la main au toujours Impo.sa.nte a eu lieu con- G. Crandall et r ,awrenee Hayn•·"l 
contre-amiral Isaac Kidd. Avec la pleine fa,lÛa,re de tradition !:;~ément aux usa.g98 protocolal- ~~;te0n~:·~~ i:te!~f a;i1~

1• a!~x ch:;·1~,~ 
de la marine et toutes les cérémonies, le changement de com- La Commission d~ Aoffatres E- m ands naturalistés, les doeumeull; 
mandement eut ijeu sur le navire Arizona dans le port de Los t,rangères de la Chambre continue susdits, qui r enferment lf>~ 7 om,,; 
Angeles. L'Amiral Wilson est le nouveau surintendant de s,on enquête au sujet de la mesu- de personnes conna!,;,iant 'N; 

DERNIÈRES l'Académie Navale à. Annapolis. re 1>résldentlelle d'aide à. l'Angle- princi paux se.erets militaires del> 
terre. Eta-t.s-Unis. Le.s deux hommes dé~ 

Allemands soutiennent le gé- DÉP ÈCHES WENDELL WILLKIE DINE AVEC Et'.::ngè';":~u!ssi;:,t: co!;'.,~~:: ~I••';, "::,~:~nd
~~

1a;:,~;r~~- 1
~ 

néral Antonescu, dictateur, et les une enquête du même genre. documents volés comprennent une 
Dans le train qui traœportalt Analyse des nouvelles troupes nazies, ont combattu des '!t==========,!J La comrnl&slon navale de la liste d'hommes connaissant le se-

instant. Par 0 UN OBSERVATEUR" 

les raquetteur!, on s'est a.perçu a- de guerre élé-ments de la Garde de Fer à. WINSTON CHURCHILL ET IL EST Chambre & comt,encé, de son cô- cret d'une n ouveUe bombe et des 
Tee jole que les chansons françal-1 D'Jcl quelques semaines sO.re- Temesvar, OGUNQUIT - Un btœt1d.Je qui té, à enquêter sur le programme nop--... 1,Jes unités navale,;, aln.:t 
aea le! vieux chants d'autrefois, nient dans quelques Jours peut- -- a menacé deux hôtels d'été • fait d'expan-slon navale, relativem&nt qu'une liste des employés du de-
étaient à l'honneur. Un jeune bte, ie sort de l'armée du .inaré- AT Un général "boucher" tt ~;11' !:~:.d~:t~:e~('A,auate~ à une nouvelle demande de cré- partement na vaJ ('hargffi de da;;-

blanc-bec moderne qui aurait pré- chai Grazf.anl set"& scellé. I:IENES - T-outes les a a- 'O REÇU PAR LE CAPITAINE dits se montant à $209,.000,000. ser 1 infonnations militaires. 

~:~fr:resd:h~t:c::ea:!1a;~n~t:~a:~ fai!!tl;u:«'sa1:v: ~ ~;b;;:"t rien ~:ee: t:li;::::ai°~tava~~!r:e::c:~= ::!at=.- la défeetuos'..~ d'une DE G•'ERRE 
Qu'on ne voulait même pas s'oc- La. capitulation éventuelle de fie inutilement ses troupes. Les BULLETINS 'lil 
euper de lui. Graziani ou l'externrlnatJon de Grec! ne cessent d'avancer. WOODLAND, Me - Ernest 

h Hatch, Agé de 10 ans a eu la gor-
Une tasse de café, un t1etit oeuf :n_e;/0:~r:,dn~!:: à P'!::..:!.~em:1:; Succès anglais en Erytrée ge tranchée par la fen-.:re d'un 

de petite poule et une tranche de suivie, à très bref délai, de la ca- LONDRiES - En Erytrée, lee tratneau en s'amusant et ll est 
t1afn r0ti, le tout pour 85c, dans pitulatlon des forces italiennes tr~upes anglaises ne sont plus mort. 
un restaurant de Québec, hier opérant en Erftrée, en Ethiopie qu à 120 milles de Massaoua, port 
matin. Apparemment, on avait vu et en Somalie. le plus important du pays. 
v~nlr les raqu-,,teurs, Cependant, L'écrasement de l'armée du En Lyble, les force~ brltannl-
al on croit attirer le tourisme par maréchal Graziani est due: 1. au ques ne sont plus qu à quelques 
ee moyen, on s'est joliment trom- manque de cran de cette armée; mUles de Derna et une colonne 
11é. · Ajoutons que ces prix exorbl- 2 . à la défectuosité des appareils anglaise marche sur Benghazi. 
tants ont été exigés dans les res- de l'aviation Italienne; 3. à l'lm~ Pour la premlèr~ fols depuis 
taurants anglais, et non pas dans possibilité dans laqueHe Gra:danl mer credi dernier, 1 aviation ,roya­
les modeetBS établissements cana• se trouve de ravitailler son ar• le a reparu au dessus de 1 Alle­
dlens-françals où on a pu obtenir mée· 4 au rôle important que la magne et elle a attaqué la région 
un abondant dtner pour 30c ou flot~ ~nglalse Joue en Méditer- 1ndustrielle du Hanovre. 
35c. C'est dommage tout de mê- ra.née. 
tne que Ja chose se soit produite, Lorsque les Itttliens auront BE~r!:'-\°!_ 'f:.~~af::::nand 

r::~=n~suer:1~0~::tb1:e: p:~~t\;:;: :;::rc!:t Llv~~e;m1::n~rl~n~:::~ allègue que l'Empire britannique 
friront de l& rareté du tourisme. sion de l'Italie par la Sicile, bien se iéslntégrer~ aprè1 la déf~ite 

---- -iue le général ,va~en, commun• de A".l-gleterrF, 
Le Cercle Canadien a. gagné dant-en--chef de l'armée anglaise Les Nazis rldlcultseut te, v1-

une coupe, dimanche, comme opfrant dans le Nord-est africain, comte Halifax, ambassadeur d An­
corpg de clairons, à la convention ne dispose point d'effoctlfs et gleterre a.u~ Etats-,Unis. Un chef 
de Québec mals s'U Y en avait d'armements suffisants et qu'il nazi a dit: Nous n envions pas le 
eu une po~r les clubs ayant fait n'ait point à sa disposition de ba• rOle de mendiant qui a été confié 
la. plus long,ue marche, il l'attrait ses. \Ttliment propices pour une à. ce noble' Lord. Peut-être deman­
certalnement gagnée sans dlffl- telle entreprise. dera-t-U I a_u?!'0ône revêtu de aa 
cuttés. Samedi soir. avant la gran- A Rome, on commence à se robe de Pair. 

!!n::~:i~:. i:~dc\~~nnpe~~~it, d!v!~ ;::::. c~;pt:eq~: ~~t L:sle :;! Hommage russe à la straMgie 
clairons et tambours, depuis le haut, mais les Jonrnaux fascistes britannique 
Chll.teau Frontenac pour se ren- donnent à comprendre à leurs M?SCOU-Une revue oftlclelle 
dre Jusqu'à l'avenue Cartier à lecteurs que les colonies Italien• de 1 armée russe rend de grands 
deux milles de là, pour le raÙie- nes d'Afrique devront peut-être hommages à la stratégie anglaise 
m.eat général. Cependant Comme être abandonnées "pour des rai- en Europe et en Afrique. Cette 
il n'y avait aucun guide: Je Cer• soru stratégiques." rev~e, "L'Etolle Rouge", dit que 
cle mareha, marcha, marcha ans- En Erytrée, les Anglais sont s! I Allemagne cherche à envahir 
si loin qu'il put, jusq,u'à ce que parvenui. à Agorda, sur la route l Angleterre elle se trouver~ ~e-­
les membres se furent aperçuS d'Asmara capitale de cett.e colo- vant une tâche formidable. LE­
que c'était la quatrième fols qu'ils nie ' . toile Rouge" allègue aussi que 
-passaient devant le même policier, Les Britanniques sont à moins l'Italle pourrait bien être complè. 
à un endroit fixe. Les membres de 120 mlUes de Massaoua, port tement écrasée. , 
avalent ainsi ,arcouru plus de six érytréen Je plus important. ---:o:--,-
milles avant d'arriver au bon en- En Ethiopie, les rebelles de L F d T •1 
drolt pour la parade d'environ Hailé SélassM ont tué ou capturé a . b rava1 
trois autres milles ... Et les jou- 200 Italiens au cours d'une ba­
eurs de musique et de tambour taille qui s•mit livrée près du lac 
ont joué quand même sans Inter- Ttnm et qui a duré deux jours. , I 
ru-ptlon. Voilà des vrais ''poils aux En Roumanie, le général Anto- coopere avec e 
pattes", comme on pourrait dire! nescu, dictateur, paraît réagir a-

vec succès contre l'insurrection, 
Pour établir l'ordre, le grand grâce A l'appui des autorités al- G 

l)l'Otecteur Hitler va IJ)robablement lemandes, mals la situation est ouvemement 
annexer le nord de l'Italie au loin de s'être améliorée très sé• 
Reich! rieusement, en dépit des dépêches 

de Bucharest, 
Mussolini doit s'a.percevoir que ,vnuam Philip Sims, expert in• 

tout n'est 1)88 bien qui fi.nit mal! ternatlonal du syndicat Scripps• 
Howard, affirme que Hitler "dana 

Un officier boche entre dans un se actuellement sur un volcan, tel 
grand magasin parisien, où les le Kaiser en 1918." Il explique 

Et le litige de l'interna­
tional Harvester Co. 

est terminé 

clients sont déjà nombreux. La que bien que rien n'indique qu'un LE CIO EST REMUANT 
commis ne semble pas l'aperce- affaissement du moral allemand 
voir. Le Boche s ' avance et de- se soit produit, l'Allemagne est 
mande qu'il soit servi le premier. entourée de pays où Je moral 
"Quand votre to.ur sera venu, baisse d'heure en heure. En Ita• 
monsieur!'' répond la demoiselle He, une révolution peut éclater 
derrière le comptoir. "Ne 1;1avez- au premier moment, car Je peuple 
vous l)as que je suis Allemand?" italien en a assez de la guerre, 
répUqua l'officier. "Oui", dit la dit Simms. De sérieux désordl"Cs 
com-mls, "mals ne le sommes-nous ont eu Heu dans le Nord de l'i• 
pas tous depuis juln dernier? At- talle. Des centaines de civils ont 
tendez votre tour!" été tués ou blessés à l\lilan et à 

1.'urln, Des régiments se sont mu• 
En Erytrée, les Italiens sont tinés et se sont unis aux rebelles. 

irrités! Slmms allègue que les Nazis 
ont commencé à occuper l'Italie. 

Ah! ces Anglais! Ils massacrent Des troupes allemandes arrl,,ent 
.même les enseignes de toutes sor- chaque jour dans les provinces 
tes en Lybte. Dans tel et tel vil• italiennes du Nord. 
lage, II y a l'Avenue Mussolini, En Albanie, les Grecs allèguent 
le Boulevard du Duce, la rue Cla• que le général Ugo Ca.vallero, 
no, etc. Et les Anglais remplacent eommandant-en--chef italien, saa 
eea lnscriptlons par les noms des crJfie en ce moment ses troupes 
plus notoires bandits du monde: pour opposer i\ l'ennemi un sema 
L'Avenue Dillinger, le Boulevard blant de résistance. En dépit de 
JeSfle Ja,mes, la. rue Hauptmann, cela, les Grecs ne cessent d'Avan-
etc. etc. cer, 

L'Angleterre craint l'invasion; :MeSM,ge Important? 
Hitler eraint la défaite; Staline VICHY- Un émissaire est ar-
craint la paix et l\fu.ssollnl les riv& de Berlin et on c;•olt qu'il est 
era1nt tout es le! trois ! porteur d'un important message 

En Italie, l'insurrection 
En Albanle, l'évacuation 
En · Grèce, ta satisfaction 
En Lyble, la reddition 
En Ethiopie, la révolution 
.A.ux Etat.a.Uni&, la. réaction 

de Hitler au maréchal Pétain. 

DOVER, N. H. - Gédéon D. 
Perron âgé de 48 ans et domici­
lié à Salem, Mass a été blesl!é par 
un auto pendant qu'il ajustait une 
chaine sur la roue de sa machine 
et il eJt mort à. l'hôpital. L'auto 
qui l'a frappé était conduit par 
Léo Roy, 24 ans de Newmarket, 

L'ANCIEN CANDIDAT DU GOP A 
FAIT DES REVELATIONS 

Il s'est rendu en Angleterre pour étudier sur p1a­
ce la production aérienne britannique. -Il a ins­
pecté les quartiers les plus éprouvés par les 

bombardements nazis et il a été horrifié. 

LE CAIBE, E,g)'pte, 27-<U.P.)-Les Anglais vienne11t de fail'e 
1100 Italiens prisonniers en Erythrée. 

VICHY, France, 21--(U.P.}-Louls Bousquet, uuteui• do 'La l\la• 
delon", vient de mourir. 

J>OORN, Holland-e,_2_7_-(lJ ___ pJ---L-' a_n_cl_en-Kalser Gnlllaume II a 
en 82 ans aujourd'hui. A cause de cela il n'a. pas fendu de h~1s ~e 
matin, conune n le fait chaque jour et, en raison de la. guerre, il n Y 
a pM eu de diner officiel chez le vieil exilé. 

·-(l.abral a fait Jeune bandit qui a com-
cilement en mis un rapt et un grand 

MIDDLETOWN, Conn., (U,P.) 
27- Un ancien président de ban­
que, Edward F . Slavln, a été en­
voyé en tirlson. Slavln fut con~ 
damné à un an de prison pour 
o.voir négocié un emprunt Illégal 
et avoir obtenu de l'argent sous 
Ile faux prétextes. 

Trop de neige 

nombre de vols 

ON DRAUGHT ,nd IN BOTTlES 
Brewed by HAFFENREFFER & CO., Inc. 

WELLESLEY, Mass. (U.P.) - Boston, Mcmachus•tts 

5- Le carnaval d'hiver du collè- Distributors for Lewiston 
ge Wellesley a été conlremandé CENTRAL DISTRIBUTORS 
L'événement était cédulé pour le I INC 
Lao Waban samedi soir. La rai- LEWISTON.' MAINE 
Fon donnée par le comité - li y 
avait trop de nei&e. 



Le Messager 
Membre do ta United .Press 

"ubli6 chariue Jonc, excepte te Dimanche et les Jou" 
de Fêtes, au No. 225 me Llsbon, Lewtston, Maine. 
par LE MESSAGER PUBLISHINQ CO .. INC 
LE MESSAGER n•esi pas llnanclérement roBponsable 
pour ureun typogra;:,hlques, qui rieuvent se trquve; 
ùans les annonces, male toute .nnonce qt1l con 
tient uno erreur typographique, ~era "Ubllée de nou 
veau. Lee anlioncenrs sont prl6J d'en 11vert1r 11 
gérance. LE MESSAGEB Sil réserve le droit de refu 
~er les annonres lnadmts,ibles 
Payez te porteur du 00:SSAGEll. à LeW1ston-.Anburn 
1::; cents par SEMAINE ~haqne VENDREDI SOIR 
f\.bonae1m)nt payable d'ava11ce au bureau dn 'MESS> 
'ER comme suit : 

TAtJX O'ABONNF.MEN'l' 
:. MOIS :,ij.25, 
G MOIS ..... . ....•••••.•••••••••... $2.t'iO 
UN AN ___ ______ • • :,IÇ:S.OO 

Par la poste en dehors de la Nouvelle-A.ngletene 
UN AN .•. $0.00 

Liste d'abonnements vêri.ilée tou1 IH troi~ moi!I 

- ~O'.l'B.I<: l'OLJ'l'lQUt.;; -

Le but de cette Assocfatiou est d'alth-1 présc1•,,1 
te~ idéals et traditions de uotre pay!>, es Etat:­
Unis d'Amérique, 1iour ré,·êrcr ses loi., Pt iusph'P 
Ica antres :i. les- respectct• et leur obfir, et de to11 
tCS les manières de contribuer à rail'c de nott>t1 ('O' 

lt•éc une meillenl'<' et plus granfü• nation, 

!VOS CONGRESSMEN 

Conforru.émrnt au procédé qui veut, au 
titre de la loi adoptée eu l'année 1929, que le;:; 
i:;ièges de la Chambre ba~e soient redistribués 

~fous lcb dix aus, la Cailifornie, au cours de::­
dix années qui vont suivi·e, va avoir trois si?·­
ges de plus au Congrès et chacun des Etats 
oui \"an¼ eu am·a un de plus: Adzona., Florid(J. 
:lli-chigan, Nouveau Jiexique, Caroline-du-Nore:, 
Oregon et r11enne-;seie, tandi!t que chacun dm; 
Etats dont le nom :mit en comptera un dt" 
moins au COUl"I; die Ja m~·ine pério<le: .Arkau­
tia,s, Illinois, Indiana, Iowa, X:ansas, 1[russachu­
~etts, Nebraska, Ohio, OM,ah~ma. et Peuusyi­
.Y,mie. Qu'ou nous permette de rappeler ici quP 
:la. loi de l'année 1929 JLe \'Ïlfe poiut le Sé1rnt 
fédéral, vu qu'unie stipillation de la Constitu­
~ion des Etats-Unis veut que chaque Etat, no­
nobstant sa population, ait deux sièges à la 
Chambre haute. 

~ous ailloru,; maintenant démontl-ter le pro­
cédé suivi dan'l l'établissement {lu nombre de 
Repr-ésentalits pour tha-que Etat. D'abord, on 
s.o~'IJftr,a.it de la population totale du pays cellC' 
<ln District de Columbia qui n''c.st pas directe­
.ment représeut,é dans le Congrès et l'on divise 
l.c rés;nltat obtenu par 485, nombre des Repré­

ts limité par la loi eu viguem'; ee qui 
1 pour quotient. 1Iaintenant si 

chiffre de la population totah: 
Lcou'i .1ô'd, l'on obtien­

! de Représentants que cet Etat 
a le droit d1avoir. Il est à, remarquer que cha­
.que Etat a droit à un lfoprésentant nonobstant 
sa population. Ainsi, Nevada dont la popula­
tion n'est que de 110,247 habitants (moins de 
lp._.moitié du chiffre 301.163) a, ,quand même, 
•lUl Représentant à la Chambre basse. • 

Le p•rocédé que nous Yenons de dWril"e 
·de-Vint loi en 1929 et il permet une rcdistribu­
tlQli automatique, pour ainsi dii-e, des 435 si.è­
ge·de la Chambre à la suite de chaque reicense­
n1èpt qui, comme on le sait peut-être, sr'effe.ctue 
tous les dix aris. Comme il y avait 435 Repré­
'~ntants quand la loi fut adoptée, ce nombr"' 
a été maintenu. 

Antérieurement à .la loi a.ctueUe qui fut 
. a·Ç-o_ptl-e en 1929, la question du nombre des 
-Représentants de chaque Etat à la Chamb1'e, a 
·soti\rent donnô lieu à, des débats oratoires très 
reliial'(luab}es. Bieu que l'on s-e basait, sous 
l'ri,1cien système de 1 ·distribution des sièges. 
&lll; le recememeut de ].a population pour déter­
fliÜ:i.er !1:, nombre des Représentant~. c'était l• 
Congrès, en définitive, qui décidait quel devait 
dre- ce nombre -pour rhaque Etat. Cet ancien 
procédf ne fut jamais prisé par personne c; 
rers 1920, il donna lieu à tant Je protcstatimi 
tine nos 1égislatJ::-ms, en l'aimée- 1029. nous don 
nèl~mt la loi qui régit, apr€'s chaque re-ceuse 
ment, la i-edistribution de:-3 sièges à la Charnb1•, 
'rnsse du Congrès de..; Etats-Unfa. 

Common Council for Americau Lnity 

l,A VIE DE 
VOS SOCIÉTÉS 

_\ cet.te \,poque de l'aurn)..:, notre vie fnin 
·<.-<.J-aml'rieainc est (•fil"HCtél'isée --urtotlt pat· u1 
:-uœroît d'acti\'it.é sociale. C'e:st le moment où 
M' fout ]'(,lection et l'irn;t.alation des officiel':--­
de uos grnndes 1.1s,ociatiorn; de mutnalit-é, Jv 
nos clubs tl1e tout gem,e, de no8 iwciétés sau~ 
nombte. un peu partout en Nouvclle-.A.ugi(· 
1·errc. 

X ou seulmnent les réunions se multiplient, 
111ais on note avec pla.it.ür u11 regai11 de Yie daus 

• 1,i plupart rle no~ ~ociétés, gr:1-ce à la rééi:Leetion 
ou au changement de leur bure,au de direction. 
Lei:; l•,rauco-mnéricain:s accourent de tout,•;,; 
parts à. (,-e,s soirées impot·tantes, à c-e::; g·randc:,, 
,,;-;8-emblées où chaqu,;, orgunisd.tiou se fait 
1uienx connaître de s.e.c,; membres, et du pubùi1• 

~ t''IL .général. 
La vie de nos $Ociétés dépend en effet du 

n~er-utemeint des membres, de l'action des offi. 
tie::s. de la coop-ération entre lc-s rhef.; et les so 
t·iétaÜ'e,.:;, Ces trois Hé-ments vitaux sout à Jenr 
auogOO annueiUe eu <·e moment. Us noui:- <lonnen-~ 

LE MESSAGER. 1,EWISTUN. MAINE Lundi, 27 Janvier 1941 

même une excehlente idée de 1-a puissance de I I 
nos aœociations, si ractivité de ces éléments s~ E co1·N FEMIN[N . 
manifestait toujours au même degré, pendant 
douze mois de chaque année. 

Au point de vue français, nos oo-ciétés p,eu- ".a..==-==================-"'I•:..=================== 
MA·RI" 

;:~:•i;:n~\!,'.:1~~::é::~:0 n:~ ~1e~~::; 
1
~:,:~: DEPUIS LE TEMPS,,. Numéro 33 1 LES VOISINS 

réunions eociales, au cours de leurs soirées et -Parce que Je sms,"ieille, vous PAR GEORGE CLARK 
fêtes. La plupart d'entre ·eues coUaborent et lon~e!~i~01:d~:~1~~~ i:se ;~e~x ~:~~ m~~1~~~ 1::~:é~~~;~1~~:;;~:~a;~~~ redoutez iwm· moi l'émotion d'un 
souscrivent au journal de langue française, Ji- re un peu de silence aujourd'hui? se de grand, d'émouvant, de trou-- tel spectacle, me répo,1dit-elle, 
sent et font lire du français Ù- leurs membres, nepuis le temps que nous gru- hlant, conune une surprise dont lo soyez sans crainte, je suis forte. 
proclament kt so1idarité de nos institutions et ~eons des mots, que nous ne trou- soleil ne veut pas être compll- Elle s'agenouiila pr~s de 1~ re­
de 110s oeuvres de préserrvation de l'esprit vous pas celui qu'il faut, hque n~us ~~1'.t se c~c::t~êêt;~ ~~::rv;:s!e:ut; llgieuse et le silènce succéda à ses 
franco-américain. ~~~;0~~~:s q:; :C,~~t P~:1;_ê~~: d:: parole-s. Fausthie avait déjà_ per-

)Jos sociétés de secoun; mutuC'ls viennent erreurs, des invraisemblances pas fi:~t~1et~~=psd~e c;:usa~;:~~s d~~: fr:inct~n~:i::a:~:in,p~~:o~~rr!it~; 
1a.turellement en tête de ces entreprisi.-:s. Elles assez belles pour faire une légen- meur.. On ne sait pas. Est-ce mienne, au trern,blem,ent de se!! 

~c:::e:.t p7::i:::,i~l'.:~li~1~s :::~:::.:~~~ ;::t ::~:::~;: ;.~,~~:r:fr:ue n~::n~~~: :::~r:::·r~é::::::' q::n:.~.:~~::: ;;~li:i{ ~~:::::,~~~~tr.l:Ji:t~:!i 
tègent les individus, les famill-es, les veuves, les '!l.Ous avons souvent dit quelque geons! Pour une heure, penchons envahie. 

orphelins, les vieillards; leurs ressourc~ sont à ch~:yedz~ ~:-~:t un jour fait tout ~:v:~~-~:s t!!\~~:;;es~~0
~
1:~u~~~ Sa~~~q::~~ea:/~;:s1: ~a:n;:,Îe:~1~~ 

la cUsposition de tous Jeurs adhérents et de tou exill'ès, pour uue escale: un jour que chose. Reposons-nous des tait venue s'àsseoir au che\'et du 
tes leH oeuvret;; de surviva)iee: ehl-es progres- discret, un jour matinal, avec jus• mot;; inutiles, des propos \'alns, lit où la retenait son courageux dé• 

se-ut siensiblerne'llt d'une année a 1 'autrc, d'un :.: ~s1:~r!: i8eosle~lei;,u~::r P:: ~~~ de ri:~1~:, q1~~~~•\::E~!r:n:ie~~ut- vouement. :\foi-même, brisé par 

mois à l'à.utre, comme il est facile de le consta- faire grimacer la joie du visage ... être l'univers ou nous l'adore-- ~;1;~;;~u~;:::~~::n;: ~/~s:e f~~a~:~ 
->r eu lisant leurs rapports. C'est à peine si la fumée, bouge i-ons, mais pour aujourd"hui. con-

Kons ayons toujom~ peiuc ;~ comprendre en franchlssant la cheminée d'en tentons-nous de le regarder avec 

JU1'quoi un si grand nonÎbrc de J.,ranco-améri- !::~:~lt e;~eo~i:;it: .. ~1.1:i :~~~b:~ ~~~teux levés, des yeux d'enfant 

JHS: 1_1.ppartiennent à des société-;; de langue an- temps pour monter. Que notre dêilr ne monte pa~ 
dairic, à des so-ciét,és neutres, au lieu d'&ppar- Et l'arbre Immobile rêve, en plus vite que le bleu de la fumée. 

tenir à uos sociétés, nos cer-clœ,\10s clubs dl3 ton- :~1r:u}~nt ~o~bi~e~i ~: ~~~~l:~e~~ :;~;1~~:0;:r~:~!\~ss~i~eq~~~n::çi~'. 
tes sortes, fondés spécialement pour nous per- dront dans ses branches? Il pense: à chaque 1n·iuterups sa vêture, sa 
mettre de parler français, pour nous grouper "qui viendra sous mon ombre, ra- nourriture et sa joie! 
et nous donner plus d'esprit de corps., pour re- ronter le plus beau mensonge d'a- JOVETTE 

hausser notre prestige dans les mflieux bilin- LE COURAGE MANIÈRES SPECIALES 
gues de la Nonvelle-Angletcn-e. H'UNE MAMAN flE SERVIR LES 

Plus laissés à nous-mêmes que jamais, à 8 • TOMATES 
tàuse de la reddition de la France et de la Peut-on nier l'effort de volonté • • 

qu'il faut à une mère de famille '.l'OMA'J'ES A L'ALGERIBNNE 
pour tenir une maison? Les tomates ici aout fourrées 

g-nerre qui absorbe touw.i les éuergies cana­
dienuœ, nous devons rassembler aujourd'hui 
1106 forces pour survivre au sein de l'ambiance 
amériooine. La paroi~ reste le centre princi­
pal, le foy1er intime où se groupent avant tout 
nos esprits et nos coeurs. La presse de langue 
française est un lien spirituel capab1e d'unir 
arussi les âmeB franco-américaines d'un même 
milieu, d'un district ou d'un Etat. Le, sociétés 
de languie française complètent cette union en 
favorisa~t ls conta,cb, sociaux à tous les degrcls 
de notre vie ethnique. 

ma~~~u:-:nt~:v!i~y:~~=gei~,u!n1:: avec du concombre en salade; lo 
concombre peu dégorgé doit être 
coupé en très petits dés, bien as­
saisonné et relevé de fines her­
bes. On remplit les tomates et on 
les saupoudre de jaune d'oeuf 
dur passé en mimosa. Une !ois 
garnies toutes les tomates - et 
ceci tait très peu de teti.1ps avant 
de servir - on les présente' eu 
ravier ou sur un plat de cristal, 
chaque tomate posée sur une pe­
tite feuille de laitue ou su._ un 

rance morale, car au foyer corn~ 
me à. l'atelier ou au bureau, la 
femme doit se posséder pour don­
ner la joie, pour apporter la püx. 

Quel effort demande à. une ma-
man, le soirt des petits. Sa fatigue 
compte-t-elle quand l'un des siens 
est malade? Y pense-t-elle mêmo? 
Aux heures de veille s'accumulent 
d'autres heures de veille! Le 
temps passe sans que la mère, au 
c.hevet du malade, ne songe au 
repos. 

Non contente de cet eITof-t phy• 
sique, combien de fois l'êpouse, 
la mère ne garde-t-elle pas pour 
elle seule la crainte, l'angoisse 
qui la tenaille? Endurance phy­
.sique, endurance morale qui font 
partie de son rôle maternel. 

lit de persil frisé. 
-:o:­

'fOl\IA'rE~ A LA NORVEGIEN.NE 
On prend quelques beaux an­

chois, on enlève les fi.lets et on 
les pile au mortier ou on les écra­
se à la fourchette; on mélange 
avec quelques cuillerées de belle 
mayonnaise relevée de poivre, 
mais de fort peu de sel à cause 

Soudain, Faust.ine se souleva. Je 
me précipitai pour la retenir. Ses 
bras s'étendirent, flottèrent dans 
le vide et ses yeux, ouverts pour 
la dernière fols, sembl_èrent me 
chercher. Puis ils se fermèrent, et 
lourdement elle retomba sur l'o­
reiller, 

J'étais libre èt j'allais être heu­
reux, je le savais et pourtant nn 
profond déchirement se fit en moi 
à ce dernier contact avec le pas­
sé, Je fermai les yeux de la morte· 
et après m'être recueilli, je sortis 1 
de cette chambre où venait de s'ac­
complir un événement auquel sou• 
vent j'avais songé, sans oser espé­
rer qu'il se produirait jamais. 

Deux jou!'s plus ~ard, lorague "Regarde ce compte <lu téléphone! Je vais te gager qu'elle 
j'eus rendu les derniers devoirs à appelle une douzaine de garçons pal" jom ! .Je préférerais 
Faustine, je voulus annoncer moi• qu'elle ne soit pas si populaire!" 
même sa mort à la comtesse de 
Vlllarmois. ]e ne me permis au-/ de surpjrendrc ses regards fixés 
cune allusion aûx prnJPts que, dès sur moi d'un air mystérieux, N"O"tUï 
ce moment, j'avais le droit de ca- arrivâmes, et, étant entrés dans 

~,:s1~:\:\\:c:::fi::sed:e1a11::~~a~:e~ le parc, nous nous engageâmes 

~éuéral et ses enfants, qui sortai­
ent du château pour venir à notre 
rencontre. Je m'élanç:11 ver;, eux, 
et· ce fut pendant quelques minu­
tes Utlfl effusion qul ne laissait au­
cune plÎl~ aux questions. 

-Je sais tout, me- dit le général 
en me serrant la main avec un 

Mais il était facile de deviner que, Sous la longue avenue qnl conduit 
comme mol. elle portait au coeur à l'habitation . Le domaine était 
un immense espoir. A dater de ce changé, amélioré, embelli, depuis 
jour, nos lettres furent fréquentes le jour où j'y étais venu pour la bon sourire; oUi, je sais tout, et 
et, peu à peu, ce qui faisait l'ob- première fois! Je l'avais transfor- nous voici. MariauM étalt si pres• 
jet de nos préoccupations arriva à mé, en lui rendant sa splendeur, sée de revoir Villarin{}is qu'elle ne 
y tenir la première place. -Vous voyez dis-je à Mlle Sam- m'a même pas laissé !il loisir de 

Jusqu'à la fin de l'été, je vécus pique, comme nous arrivions de• vous éC'rire à l'avanco pour vous 
ainsi, sans songer à m'éloigner de rnnt le château, vous voyez que préparer à notre retour. 
l'hospitalière maison où Mlle Sam- Mme de Villarmois peut Yenir; -Ne nous attendiez-vous pas 
pique continuait à me prodiguer tout est prêt pour la recevoir. tous les jours? me demanda mon 
des soins maternels. Mais ma pa- -Elle le savait, et la voici, me amie en répondant à soa père et 
tlence était à bout; le désir de re- répondit du ton le plus simple et qu'était-il besoin de vous écl'ire? 
voir :\Ial'lanne rempllssait mon le plus tendre la chère petite vieil- Elle me tendait la main, la joie 

l!.,nisons-nolll:i donc un devoir d'ruppartenir 
it nos sociétés de langue frança~se, clans l 'inté­
rêt de tout.ès leis oeuvres qui profitent d-e ees 
institutions. L'édifice franco-américain bâti à 
coups de sacrifices durant un siède en }fou­
\·eHe-Augleterre frappé d'admiration tous letS 
observateiu~ impartiaux d,e rimmigr1ation ca• 
U/lJdien.ne-françaisie en cette région. A nous de 
(•ollaborcr, dans la mesure de no·s force·s et de 
nos res>){)urces, au maintien, au progrès, à la dé­
fense dte ce c.hef-d'o-euvre d'esprit cat.holique et 
français, par la paroisse, la presse et les sociétés 

Aux soins vient s'ajouter l'édu­
cation des petits. . Quel effort 
de Yolonté il faut fa.ire pour lais­
ser crier Je bébê dans son ber­
ceau, effort pour tenir la puni 
tion promise, effort pout· redire 
les même paroles: fais ceci, fais 
cela; tiens-toi comme ceci, comme 

des .anchois qui saleront sul'l'isam• coeur Y grandissait sans cesse et 
ment la préparation si on ne le;; diminuait toutes mes autres sensa­
a 11as fait dessaler avant de s'en tions. 

le. dan$ les yeux, la tendresse au 
Je m'arrêtai en poussant un cri coeur, s'abandonnant à l'ivresse de 

de surprise et de joie et mes yeux cette heure bénie qui nous réunis­
suivirent la même direction que 'I sait en ce moment pour ne, nous 
les siens, et je chancelai en aper• ~parer jamais. 

h.: langue fra..yç:aise. 
.f osaphat Benort 

(L'A.venir National) 

I,E TART ARE MODERNE 
PLANTE SA TENTE 

La langue d :un peuple, c'est la lampe dn 
sanctuaire qui brûle étlernelleme1~t devant l 'all• 
tel d,e la 1'acc, 

cel1~x ~fforts, nons 1~ sav'ons, t~ 
corres,1ondenV pas toujours des 
succès: Il faut recommencer et si 
nous voulons une éducation vraie, 
avoir à chaque minute la maîtrise 

HOMMES vs 
FEMMES 

• • Il y a plus de trente ans, !'é-
crivain français Labadie-Lagrave 
se demandait dans une revue rran­
i:3-ise quelles étaient les femmes 
qui plnisent le plus aux hommes ... 

Cette. question à la fois brO.-

,,. d'anchois. 
-:o:­

LA.µNTAISE 
e lte to).s des sard i-

hui ;; ont ou enlève peaux 
.,s; on les écrnse finement 

bon beurre et des jaunes 
durs. On ajoute un peu 

1cs hachés fin et un peu 

~~ ~~t:~i~e\a:~o!~:.:ita;:: 
un peu de jaune d'oeuf dur passê 
en mimosa. 
----:o:----

Petites manies des 
, grands hommes 

Un matin comme jo descendais 
de ma chambre, ).Ylle Samplque 
me dit en souriant: cevant sur le perron Marianne, le -FIN-

-Seriez-vous heureux, monsieur .;;;;;====================;;;;, .., 
!:t:a;:r~~a~t°ih;f1:~:i~is~a corn- 1 -- . 

-Annonce-t-elle son arrivée? Ne Manquez Pas le Premier 
m'écriai-je. 1 

Ja;~:;;~.~,:::~~r'.'""·, ella me la I Chapitre de Notre Nouveau 
-Elle en a donc le désir? de-

mandai-je le coeur étreint par une Feuilleton 
anxiété délicieuse. 1 

-Je n'aurais pas dû vous en 
parler ... Vous voilà tout pâle. i 

--'C'est le bonheur; on n'en 
meurt pas. 

"L'EMPREINTE D'AMOUR" 

Qui Commencera Demain Dans 

~ Allemands sont occupés ù jeter ba:. !a 
fame<usc Ligne Maginot, ces for11iicatious im­
menses qui avaient coûté plus de $5001000,000 
Il. construire à la frontière est d12 la France-. 

BALZAC, quand il écrivait un 

~~~~:• ::1~:a\~~si~~~7~~\1 r;i~}1:1:\
1; 10man, s'enfermait dans sa cham-

bre pendant. six sema.Ines ou deux 
mois, volets fermés; il travaillait 
dix-huit heures par jour, à la clar_ 
té de quatre bougies, vêtu d'une 
large robe de chambre de cache­
mire blanc taillée comme un froc, 
attachée à. la tallle par une corde­
lière et la tête recouverte d'une 
calotte de velours noir que sa mè­
re, seule, savait lut confectionner, 
assurait-il. Et ii ouvatt du café, 
encore du café. 

Deux heures plus tard, nous 
nous mettions en route, Mlle Sam­
pique sur son âne, moi pédestre­
ment à côté d'elle, pour nous ren­
dre au château. Elle chantonnait 
toute gaie, toute heureuse, et ven-
dant la route, il m'aniYa souvent. 

''LE MESSAGER" 

Les Français ayaient construit la Ligut' 
MajÜlOt parce)'.,.u.'ils redoutaient les AlleinandR . 
Hs comptaieJ~Ï; ~'Ur cette lignie de forts, de c-a­

ates et <1 · ·appes pour se p-rotéger coutre 
e nouve1'Je t vasion des Huns. L'expérience 

1.L tlémontré qu'ils avaient bien raison de redou­
t_er les AUemands: La Ligne Maginot a été im­
lUÎissante à en em·ayer le débordement. 

Présentement, les i11génieum et sapeur,-; bu­
·hes travaillent jour et nuit à faire disparaitre 
es derniers vestiges de c,.c-s forteresses et ils s 
nettent un nmlin plaisir. Cela lem· donue la i:::a, 
tisfacticm hestiale de savourer l 'humiliatiûll in­
i'ligée var Ieu11.,; nationaux à un penple qui lem· 
ust infiniment supérieur sous tou,_<i les rapports, 
exception faite de Ia fo1•ce hrutal-e et homici­
de. 

Le:.,; terr~tins où s'étendaient ces fortific,t­
-';ious, aillant de la Suisse à•Ja Belgique, s.eront 
préparés pour la culture, disent lies Allemands, 
et ce sont t\es paysans boches que l'on y im­
plautera, afin de perfü-ctiouncr cette autre mu­
raill-e - la muraiHe populacière nazie - dont 
les p1,emièrœ as,,,ioos à. l'oue.-s.t ont été jetées par 
Hîtler dans le :itOl de l'Alsa,ce-Lorraine, ravie 
'HX vain-eus d-e juin dernier. 

QueUe frontière dérisoire entre te qui res­
e de ]a civilisation int~llectuelle ru Europe 

.l'une part. et le flot débo1xlant de la harba-
·ie païeuue, d'autre part. , 

Lrs 'l'art.arcs du !Wiènw siècle dm-ei-01\i-

11ue les femmes aimaient à peu 
près les mêmes hommes, mais es­
timait aussi comme fort difficilo 
l'analyse des charmes qui font 
que telle femme est plus séduisan­
te que telle autre jeune. Il écri­
vait: "Egoïstes, légers, incapa 
Mes .d'affections profondes, les 
ueuf-dixièmes des hommes consi­
dèrent la chasse aux femmes com­
me une distraction, un passe• 
temps, ou un genre de sport qui 
procure des satisfactions de va­
nitê. Ce n'est pas qu'ils ne se lais­
sent prendre assez fréquemment ;) 
un jeu dont ils n'avaient pas me­
suré toutes les conséquences,· mais 
lorsqu'on leur demande pour quels 
motifs ils ont éprouvé pour telle 
femme une passion sincère et 1iro­
!:onde, s'ils veulent parler avec 
"i·anchise ils seront obligés de ré­
pondre qu'ils l'ont aimée 1iarce 
qu'elle était une femme et qu'el­
le s'est rencontrée sur leur che­
min. La plupart des mariages 
n'ont 1ias d'autre origine et n9 
tournent pas plus mal pour ce­
l.1.". 

_ M. Labadîe-L~grave souligne 
egalement au cours de son arti­
c-le l'opinion d'un certain mon­
sieur Pyke, qui assure, dans Je 
·'Cosmopolitan", "qu'on ne re11-
contrerait pas deux hommes qui 
lussent d'accord si on leur deman­
àalt à quels signes particuliers ou 
reconnait une jolie femme". 

Un auteur anglais dont le nom 
malheureusement nous échappe 
a\·oue que "le:; reprêsentants dtt 
s~xe, rl•nt la forca phy$ique est le 
seul :i.pannge iucontestê, doivent 

ls aus-,~ longtemps que Ceux dn ...\Ioycu-Age "! ~:'~~uts°'\toii~P~~!: \::~~!re:~~ii~~~ 
ù'Indéprendant, ~'aH Rive,r du genre humain, les dons natu­

rels dont ils sont eux-mêmes les 
plus .::omplètement <lépounus". 

3i les l10mes avouent do telles 

,;L'un.ion fait la force", tlit un vie-il axid- ~~~osqei;il~'~:,~nbf~~e~e àc~soud/1~;1~~: 
tne, mais elle tloit être exempte de traîtr.i.;~, cher si, de temps ù autres, nous 
au1 1t1-t""nt ç:a deviriit. u· '·rn1·ce". r;1mion lh' aom, pei·mdlous (le JPH t~quium· 

pe11 1 gui" i".kr 11,on plm, quant il ,,- a !J·r)p ~'.;\sl·ll'~~n-~ 11 ;.0\~~a';;::~~~ 1~1~11:t1~~(:ir~.1. 
(l oprnio'il:s co11tra11•e-; et pa:s (le d1sc1plmi:' 1 d1s~It si bien une femme-poète, ,1 

1aison de lem sexe, à une ga.u 
c ,e11e PternellP" 

Un courage indompté, dans le coeur des ___ 0 ~I.:o.iE 

mon.els. fait 011 k·--. g.t,rnd, Jt:•rn-.; ou lf>,..; ENCOUR.A~-""PZ 
1·eimincis. NOS 

Voltaire ANNONCEURS 

CHATEAUBRIAND, quand 1l 
di,ctait à. sen secrétaire, se pro­
mena.it pieds nus sur le caneau 
de sa chambre, alors que CUJAS, 
pour &;rfre, s'installait à plat ven­
tre 

LIT'fRE, l'auteur du célèbre 
Dictionnaire de la Langue Fran• 
çaise, ne commençait à écl'ire 
qu'après son dîner, mais il tra­
v,a.illait jusqu'à 4 ou 5 heures du 
matin. 

GEORGE SAND, aussi, travail­
lait surtout la nuit, en futnant de 
gros cigares qu'elle confe<;tion­
nait elle-mêtne. 

ROTROU, l'auteur dramatique, 
quand il avait gagné quelque ar­
gent, en jetait une partie dans un 
tas de fagots. Quand il n'avait 
plus un sou, il secouait ses fagots. 

VICTOR HUGO, dans la. fièvre 
de l'inspiration, ma11chait en mau­
gréant, puis écrivait debout en 
laissant tomber le~ feuillets au 
fur et à mesure sur le sol. 

GLUCK, pour composer, faisait 
souvent porter son clavecin au 
milieu d'un lJré. 

BEETHOVEN avajt pour habi­
tude de consigner ses inspirations 
musicales, tantôt sur de vieilles 
enveloppes cousues ensemble, tan• 
t.ôt sur des morceaux de journaux. 
dont il portait toujours sur lui 
nue ample provision. 

PAGANINI n'attaquait son vio­
lon avec l'archet qu'après cwoir 
fait parcourir à celui--ci un arc 
de eercle, le bras étendu. 

SIR (HLlll:ilJlT PARKl~R, if! 

grand romancier unglaii-. ;Jsalt 
l'habitude, prétend-Ou, lori:iqu'il 
dictait ses romans, de nouer un 
foulard très épais sur ses yeux. 
Il affirmait que c'était te mo3-•en 

hautes de 16 pou,ces. police, passait une robe de cham- maison. 
VICTORŒN SARDOU, lui. se bre ... et, naturellement, enfilait SCHUR0RT avait comme dis-

faisait fabriquer 1111 papier spé- ses éternels gants de fil gris. Il tra.::tion favorite de chanter _sa 
cial, très rugueux et très épais. écrivait ainsi pendaut plusieurs mélodie fameuse du Roi de.s Aul-

VOLTAIRE était capable de heure~, après quoi il se recou- nes, en mettant devant sa. bouche 
composer plusieurs ouvrages à la chait pour se relever à 7 h, 30. un long peigne fin ... 
fois. Chacune d.e ces oeuvres "en GARFIELD. le Présldent des EMILE ZOLA n'aurait jamais 
train" était posée sur un pupitre. Etats.Unis, s'était habitué è. écri- commencé à écrire ses romans 
f.alon l'inspiration, il allait de . re Je grec de la m!IIn gauche et le sans al'oir, au préalable. allumé 

l'u~EàO~~~~e.CLEMENChlAU a-' Iatiu de la droite, en même une bougie, même en pleiu jour. 
vait pris l'habitude de se lever tEOmps. Pourquoi? Nul no le sait, et lui­
au millett de la nuit, après ur.. PADEREWSKI, le grand pia- 11\ême se contentait de bougonner 
premle1; sommeil, et, vers les trois niste, prend soin d'entrer toujours I quand un ami lui demandait une 
heures, il ajustait son bonnet df! du pied drnit dans une nouvelle explication ... 

LORD HALIFAX ACCUEILLI PAR LE SECRETAIRE KNOK 

!!,; P:i~!s:!:.'cace pour concentrer Tcut souriant, le Secréta.ire de la Marine, Frank Knox (~~ gauche) accueille lord Halifax 

1 
ALEXANDRl:il DU:\IAS ne vou- à Annapolis. L2-dy !Ialifax ES~ au;;::;i présente. Le ::. :rétaire Knox a descendu la Baie de Che­

lait écrire que sur de grandes I sapeake avec le Pl'ésident Roosevelt pour accueillir le nouvel ambassadeur ang·lais à son arri-
feuilles de va.Pier bleu qu~drillé vée sur le navire de guerre KING GEORGE V. _ _ 
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Les commandes 
pour la défense 
dans nos ré~ons 

Ces commandes ont été 
très élevées durant 

l'année dernière 

$1,633,000,000 

'ns le Maine, elles se 
sopt montées à $175,-

000,000 environ 

.JOSTON, 27. (U,P.) - Les ma­
ra.cturiers de la Nouvelle-Angle­

rre ont reçu pour un billion six 
:int trente-troiB millions de dol-
1,rs de commandes de guerre dn­
ant l'année 1940 qui vient den­
lr. 
Cette 1n!orma.tlon émane du 

:1;1w England Cou,neil. 
Pendant la dert1-ière quinzaine 

:e décembre seulement les manu­
lacturiers régi-011a x ont reçu 
pour cent vingt millions de com­
mandes de guerre. 

Void les chif.fres pr Eta.te pour 
l'a.nuée entière: 

~=:::~:~tte i:~::~~~'.~~~ M. et Mme Joseph Chabot, ont dû, la nuit dernière, par un 
Maine $176,0oo,ooo froid intense quitter leur logement pour chercher un abri, tan-
New Ha.mpshire $92,0<0o,ooo dis que la demeure qu'ils habitaient était ravagée par les 
Rhode Island $44,000,000 flammes. On voit ici les malheureux avec un jeune bébé en 
Vermont $1,500,000 larmes. M. et Mme Chabot habitaient à. 62 rue Lincoln. 

En décembre le Ma,ssa.ehusetts ----------------------
1 reçu des commandes pour huit suidder de la même façon". Emery certificat de sa nalssanee pour 
contre-torp11leurs (destroyers). était agent d'as&ura.ru::e à South remplir une formule relative à la 
----:o:---- Natick. Son cadavre fut découveri conscription. U • r dans le co.quet netlt appartement Flana..gan était naguère caLs­

r ne 1eune j emmf d,e Mme Stedma.n, qui est secré- sier à la B::nqJ.e du Bronx, i'i. Xew-

J - ;~· av!1!'~~~v:~sr!!: ::;;:;dduE:,: ;:::-$ f :oc;;~a c!t~:~:::::: ~o~!= 
• , et les autorit€8 vont ohernher à qu'il éf'rivit à New York pour ob-a empoisonne SOn déterminer si la. mort a été eau- tenir son certificat de naissance 11 

Eke par la stran.gula.tlon ou par dut, na.tureUement, donner son a,-

maria,f;e est quelque chose d'im­
portant. Peut-être lui permettra-t­
on de rester pour qu'elle ait le 
tempe de se laisser courtiser au 
lieu de faire un de ces mariages é­
lectriques qui durent si peu. 

----:o:----

Roberta Hall ( 
ne croit plus , 

en la liberté J 
La femme-poète de la pri­

son de la Californie 
est heureuse 

A LA GEOLE 

Elle est revenue sous la 
garde des autorités 

de l'Etat 

SAN FRANCISCO, 27. (U,P.) -
La liberté n'est plus ce qu'elle a 
ét-4. De fait elle a perdu de sa si­
gnltl,catlon ll y a d-éjà longtemps 

t:ré:~~! l~u~ot;{! ;~hff~11p1!! 
de Café Eight O'Clock que de 
toute autre marque. Aujour­
d'hui - fa.ites -le moudre sur 
commande pour votre ca.fétlêre! 

Eight O'Cl0<:k Coflee 

Sac) lb 37c 

~:11~!:t c~:s!en~:n~ 
1!\i::ai!~~~ 1 -==========:: 

s'exolamait: 0 Hberté, que de cri- A TOUS LES MAGASINS A&P 
mes on commet en bon nom, 

Roberta Hall, femme poète de connattre d'autres joies, d'au­
vient de se faire une maigre idée, tres plaisirs. Sachez vous ép-a,. 
elle aussi de la liberté. On l'a ren- noulr au soleil comme des fleuri!! 
voyée en prl6on et elle en est oon- qui n'en demandent pas davanta­
tente. Elle a tait déjà 2 ans de ge à la nature que d'exister, !al.­
prison pour escroquerie et depuJ::i re des ailes comme le papillon, de 
sa libération -sur parole---libéra- nager comme les poissons .. , 
tlon obtenue à eau.se de la valeur Elles sont d'autant plus jolies que 
de ses poèmes - elle e&t tetour- leur modestie les fait se contenter 
née à ses mêmes fautes. d'être ce qu'elles sont. Prenez 

Comme résultat eHe a rélnté- exemple sur elles, gentilles jeu­
gré ses pénates à la geôle, mals ne.s filles, et tout en vous préser­
ene est très philosophe et elle a va.nt des vents froids, des orages 
dit aprè6 être revenue à la pri3on· comme Instinctivement les tleurs 

"Je suis heureuse de n'être savent le faire, n'enviez pas d'au­
point restée libre car je me sens tres cadres que celui où la vie 
perdue au miieu du monde", vous place aujourd'hui. Si vous 
----:o:---- êtes heureuse de tout, vous le se-

. les tabllettes. dresse. Cette adresse tut commu-

t' B t ----:o:---- niquée su.r le ohiamp à la police de Etre satisfait de ce que l'on a, 
Sa.VOÎr se contenter :;~:~:1:~;~:si~et0;:!\e~e 2:~;!t 

aman a Os On I d • New York qui, à son tour, tn"é\•iut Après une lutte qui dura plus d'une heure et demie_, les pom_pieu; de Lewiston ont réussi. à n'estce pas le premier pas vers la mp. ru ence qui la police de Detroit. Flanagan fut , L 1 d b h t sagesse? Si je vous dis que c'est 

du bonheur. Il vous alde!'a à at­
tendre l'avenir avec confiance; à 
le préparer dans une sécurité qui 
en fera Ie succès. 

Ensuite elle a tenté elle­
même de se suicider 

mais n'a pas réussi 

prestement arrêté. Ill a avoué être éteindre l'incendie qui ravageait la bâtisse situee ~ 62 rue mco n,, E;. onne eure ce ~a ln, le commencement du bonheur, 
l'auteur des détoumementa préci- Les flammes ont percé la toiture et on a dû se servir de la pompe a. echelles pour empecher me croirez-vous? 
H1, et a dit avoir dépensé l'argent les flammes de se ré-pandre à. la propriété adja. cente. Po,irql!oi taut-11 que tout le 
à s'amue,er au M:::ique et d"llS I mo-::e ait cette tendance de ca-
l'Ouest. On a rztrou\•é sur 1i.;· :e continent a;'"'!rlcaln. , de quelqu'un qui a une lettre à F:.:an~e! E_::Iave aujourd'hui, 11- ractèr~ qui leur tait désirer être 

DES AVEUX 

Le corps du défunt a été 
trouvé dans le logement 

de la femme 

dwx c:nts dol:::.r11. Quand on lui demanda ce :a:re parvenir et pas de timbre bre dema:n. Et la signature porte un autre qu'eux-mêmes et vouloir J fJ ---·o:---- qu'el'.e ,pensait de l'a:de appvrtée pour l'atl'ranchir. lces mots: Un bon Français, quel- des choses qui ne sont pas à leur Os anagan Mlle Eve Curie aux Britanniques par les Etats-1 ''L!s besoins sont plus qu'ur- que part en. France. portée?... Les jeunes filles sur-
f .,. r Unis, elle sourit et dit: "Ont-Ils gents et je ne crois pas que l'An- Mlle Curie a déclaré que plu- tout, à certain âge, fond des rê-

eSt en tournee prêté secours? Je ne crois pas que gleterre puisse continuer ses opé- sieurs IJ)er~,?nnes q.uJ ,?ta;ent à ves qui les transportent dans les 
.,. r de trafiquer sur une base de vente rations maritimes sans assistan- 1 bord de 1 Excambion 1 avaient nuages bleus où s'agitent des chi-

.Au bout d'un an, ce cais- ae conferinces sur livraison soit une aide pro- ce." !entendue à la radio en France. mères sa.ns nombre. Gare! Gare! 
sier infidèle a été enfin -- prement dite. C'est plutôt du com- l Pendant son séjour à Londres, ---:o:--- Si vous voulez. être heureuse, 

~ ~ NEW YORK, 25-La Grande- merce. Mals je crois comprendre' Mlle Curie a souvent entretenu p 1.1 T h' construisez vos rêves avee les élé-

on considère que l'état de Mme parler aucun secours. des Etats- commencer, car la question des France grâce à la British Broad- votre vie, ou qui, norm~lement, 
BOSTON, 27. (U,P,) - A l'hôpital apprehendel I Bretagne n'a reçu à proprement que l'aide réelle. va m.a.intenant I par radio les occupanta de la e I e C eque ments qui sont incrustés dans 

Rutih Stedman, un Jolie petite AU MICHIGAN Unis, dit en substance Mlle Eve règlement,g dev~nt secondaire." castln • Corporation, et elle est peuvent y être transplantes. 
- d.tl.me.. bJm>A.e- de vingt-sept ans, _ Curie, fille de Mme Marie Curie, Mlle curl~ fait · • !ihar- Ore d~avolr été entendue, car elle d l' b La richesse est un mirage qui 

domiciliée à Needham est très sa- E J , d' !gui découvrit le radium, à sonar- quer que ce qu'~ me est l . 1 ttre a tes et ans em arras ne saurait laisser personne insen-
tistai&ant et que cette femme va t tout ce a a Cause un rivée de Lis-bonne, Portugal. une opinion tout à person- ~::sça~! ui9~e~:~u:ant \t :urtout slble. Mals si tous, plus ou 
se remettre de l'effet des ta~lettl'I'! simple certificat de Mlle Curie, qui étalt à Londres nelle et ne représent le point elle a su que "là-bas", on appuy- • ~oins, nous aimeFions avoir plus 
qu'ellle a;bsorba après les a.voir prl- • depuis le 22 juin dernier, vient en de vue anglais, car on demeure ait beaucoup la cause brltanni- Et t u d argent, il ne faut pas croire que 
608 dans la même botte que celles naissance Amérique en tournée de conféren-1 convaincu qu'une aide plus gran- que: aux a s- DIS ce mébal dont une part raisonna-
qu'a.baorba son mant. Ce dernier -- ces et espère rentrer en Angle- de sera apportée avant lon"'temps. ble est presque nécessaire au bon-
est mort par suite de l'absorption DETROIT, 27. (lJ.F-J - Ce fut terre en avril, si la sltuatfon le I Concernant les besoins "'maritl- Quand on lui demanda corn- heur, ne sème que de la Joie. 
de ces taiblette.s. Mme Stedman au- très drôle pendant que cela dura, lui permet. mes, elle ajoute: "Pomt ne serait ment les Franç~ls parvenaient à Une dame très, très riche, regret-
rait dit à le. llœ· "j'avais déipo- mais le bras <le la loi vie<nt, rlna- Portant un manteau de zibeline bes-0in de produire en quantité ici communiquer amsi en dehors de Il lui faut se marier d'ici tait l'autre jour devant moi le 

po · lement de s'a.pesantir sur Joseph avec toque assortie un tailleur 1 . d la cenS\J.re, elle répondit que les l . d b' temps où elle habitait avec son 
aé ces tablettes dans un verre de Flana.gan, âgé de vingt-huit ans br,un, Mlle Curie p~rla aux jour- sl l'Angleterre «e',a!t n:d.nquer e I Français sont rusés, dans le sens e mois e mars OU ien mari dans un modeste apparte-
lait 'I")ur tuer mon amant, Robert et domicllllé à New York. Et toutl nalistes dana l'un des salons de navires ,pour le transp.ort. Ce se- d'intelligents. Elle a ajouté s'en retourner ment de quatre pièees, faisant 
Emery et Je voulais ensuite me cela paree qu'il avait besoin d'un l'"Excambion", qui l'amena sur rait se trouver dans la situation qu'elle avait examiné de 400 à elle-même sa cuisine, son ména· 

500 lettres et cartes reçues, ce C'EST EMB:tTANT ge,.. C'est peut-être à cause de 

Notre Spécial 
Annuel de .Janvier Epargnez s2S.26 
Easy Washer 
POUR LAVAGE PLUS D0UX--LINGE PLUS BLANC 

'l'OU'I'•A•FAJ'l' MOUVELLE, 1941 
LAVEUSE l•ZOMES ! 

3-ZONES signifie que chaque vêtenient dans Ia cuve est 
lavé par.i:'a:tement, II n'y a pas de "zones m:i,tes" en 
haut de la cuve-pas de linge trop frotté en ba~. EASY'S 
3-ZONE, action facile qui lave TOUT le linge TOUT le 
temps, 

MAINTENANT 

Seulement s69,, 
COMPTAN'? 

CARACTERISTIQUES QUI SE VENDAIENT 

AUTREFOIS POUR $94.95 

qui ne représente qu'une faible l'oisiveté qui maJntenant loge avec 

~::t!~ed:01~~:r;!er,ue!ee~·~1f:s_mi:: Elle n'a pas envie de s'en ~~1\ 1::tpl~~e:~~-ptueuse maison 

rlginal, dit-elle, est du type de allerf mais elle n'a pas Se contenter de ce qu'on est, 
celles émises vour les commun!- , socialement, et de ce qu'on a ... 
cations A l'Intérieur d~ pays, ~es de soup1rant ça. ne veut pas dire qu'il ne faille 
phrases en sont impnmées d a- pas chercher à améliorer son ca-
vance, toutes faites. Celui qui KANSAS CITY, Missouri, 27. ra,ctère ni gagner un peu plus si 

:1:~cs~nce;~:~~~t
8
:~::z:en!on!;: ~~~-sï;" e~!o~~tie:raetH~~b~P~:1! p0=~~1~'1/~~~1~:1;t~~nd::;:t:g:t~i 

copie se lit ainsi. (Tenons compte américain. Et on dit qu'elle eJl.t d'Ame sheureux que toutes les jeu­
que les lettres en capitales sont P&t'plexe. El1e ne veut 'PM de Hit- nea filles devraient posséder. Sans 
otl'iclelles et c'est ainsi que nous Ier. Par contre, elle voudrait bien envle sans rêves au-dessus de ses 

1 

pourrons juger de l'esprlt et de d'un époux américain, mais aucun moye~s on voit mieux les faveurs 
l'audace de nos amis): L'aviation souplra,nt ne s'est encore prés-en- dont 1a' vie nous a fait part et 011 
britannique EN BONNE SANT:t. té et le temps pre~se. est mieux disposé à en profiter. 
L'aviation allemande GRAVE~ Vera Hruba est une-élégante pa- Quand on se vlalnt de son sort, 

1 MElNT MALADE. Voudrais voir tlneuse tohécoslo-vaqu~. Ell,le , est on ne tarde pas à tomber dans le 

1 
Hitler TU~ et Mussolini PRISON- arrivée aux Etats-Unis avant 1 an- mécontentement à se faire uné a.­
NIER. L'Amlra.uté britannique est nexlon de son pays à l'Allemagne me et un caractère tristes qui em­
SANS NOUVELLES de la marine mals son perimfa de séjour expire polsonnent non seulement notre 
Italienne. Les troupes d'occupa- en Mars prochain. Et, à moins que, existence mals celle des êtres a­
tlon sont trop avides de NOURRI- d'ici là, ette n'épouse un Amérl- vec lesquels nous vivons. 
TURE. Tous les Français écou- cain ou que son permis ne soit re- Toute besogne si harassante et 
tent vos NOUVELLES. L'espoir nouvelé, il lui faudra retourner monontone solt-~Jle, n'a-t-elle pas 
est en votre RETOUR. Hitler de- dans son pays, c'est--à-dire en Al- un côté de lumière? Avec votre 
vait ALLER à Londres le 15 lemagne. Ene consentirait bien à jeunesse, votre bel enthousiasme, 
aoOt. se •marier mai,s elle ne veut pas ne manquez pas de semer sourires 

Dans l'espace réservé aux au- marier n'lmp,orte qui. Ell-e est autour de vous. Vous pouvez 
tres nouvelles, on y Ht: Vive la "vieux jeu" et s'imagine quf! le tout embellir, jeunes filles, tout 

CENTRAL MAINE POWER COMPANY 
dorer, si vous avez une belle âme 
et un caractère heureux. Et dites_ 
mol si -cet effort ne vaut vas ln 

Quand on sait se contenter, le 
bonheur tant désiré n'est pas loin 
de frapper à la porte. 

CLAIRE-ANNE 
----:o:----

FUNÉ'RA!LLES 

Ro-v-
ce matin a été chanté à. huit 

·neurn à l'égliPe St-Pierre et St­
Paul par le R. P. At.hur Robert, 
O. P., le service de Mme Joseph 
H.oy. Les r.lrteurs étaie·1t i\~M. 
Ovide Malenfant, Camille Gauvin, 
Victor Lepage, Pt Armanri ( ;.:. 
tier. L ecorps a été inhu. - ,.::': 
!e rlmQ.t.i_ère ;;it-PierrP. p.,.,.. -
persones venues de l'extérieur, oa 
remarq ,-iit MM. Napoléon Leva• 
ge et Donat Ouellette, de Liver­
more Falls. Les funérailles étalent 
mus la. direction de la maison 
Pinette. 

Ratté-
Le service de Mme Léonie Ra\. 

té a été chanté ce matin, à neuf 
lleures, à l'église St-Pierre, pa•.• 
le R. P. Viau, b, P. Les porteura 
étaient MM. Lucien Blais, Adrien 
Blais, Armand Blais, Percy éoté, 
Armand La.rose et Peter Lebe·I. 
Les personnes venues de 1:~lM• 
rieur étaient l\lme Philippe Ray­
mond, de Worcester, l\lass.,- 'fll1e 
de la défunte, et Mme Raymond; 
Mme Germaine Dozois, de Ports• 
mouth, N. H., nièce de l\Ime Rat,. 
té; Mme Diana Ratté, de Boston, 
bru de la défunte. L'inhumatl"ô11 
s'est faite dans·Je lot de la famil~ 
le. Les funérailles étalent sous la 
dire~tion de la maison Poisson. 

----:o:----· 

Il abandonne la mer 
pour servir sur t:rre 

GREENWICH, Conn. (U.PJ -
:r.,a chose se passa tellement vite 
nue Joe Witkowski est encore un 
peu étonné. Joe venait justement 
de terminer un terme de six ans 
dans la marine. l\lais avant qu'il 
e1lt la chance d'acclimater se, 
jambes de mer à la t erre ferme, 
l'Armëe s'empara de lui via ,la 
conscription. 

Soldats à la rat~ 

• Comptant annonce peine d'être tenté? OTTAWA, 27 . _ Les troupes 
Votre vie est pleine de petites ranadlennes en Angleterre sei·orit 

étlncelles qui pourraient allumer rationnées de la même façon que Comparez 
Ces 

PETITS PAIEllIENTS 

C~rractêristiques MENSUELS 

t . ..SSOREUSE STREAMLINE MASSIVE-nouveau le­
vier d'arrêt, >:ression ajustage à. même-relai de barre 
double-arrêt de r~uleau, 

• •TOUT BLANC-pande cuve émaillée, parcelaine blan­
che-autres parties couleurs stables-à. l'épreuve de 
1 'écaillement-émail EASY 3 couches. 

e TRANSMISSION DURANT UNE VIE-silencieuse et 
durable. Scellée dans ! 'huile pour opération excempte 
de troubles. 

(Sans pompe électrique $69.69) 

AIME 
OJ4PAMY 

e A TOUS N OS MAGASINS e 

LA SESSION D'OUVERTURE 
SERIE 1941 

ECOLE CUISINE ELECTRIQUE 

Mardi après-midi 

28 Jan. -2 P. M. 

Sane C. M. P. Co. 
134 Rue Main, Lew. 

Démonstrations 

par 

Helen C. Richan 

L'électricité est la melleure selon toutes 
les épreuves 

~::.Joi~~s ;:~zovu:u:ea~~~:t:r1; les troupes britanniques. Ainst 

n'y ., pas de meilleure recette ~Z~t P~~:::~~~s d~~~tr;-r;::~et•a;; r:1~:/:etr;euv:~I q~:u~êt:ent::t;:~ viande, 10 onces de pain et 2 onp 

Soyez contentes d'être jeunes, ce ~:: ds:l~:::ea~a~~~!~atar:!~siv~~~ 

!:1:~~sp:~~~1!:e;i!:~ be1t!t:n!~a:; une ration de 14 onces de viande 

par une impatience trop grande _a"="=on;acaae=•d=ep;aal;an.==== 

SENTER'S 
NETTOYAGE 

ECONOMIQUE 

SPECIAL 

Paletots 
Hommes et Femmes 

39e 
1 Blancs ou swagger non compris 

Empruntez 
$20 a $)00,oo 
Nous offrons au publlc un servie& 
de Prêts moderne... OrMit llbé­
ral ... Pa.s de ''Red Tape." Tout ce 
que nous vous demandons. c'en•o­
tre promesse de payer. Ba.s t&ux, 
petits Pa.tements facile,. 

$5Q Ne Coûtent $3.03 
que 

Lorsque vous remettez cette somme 
en trois Paiements mensuels. 

:oe::\:i1~! !ired;0:1u~!i~ ~!~1:~! 
vo\ls d~slreriez le remett~... En­
suit!!-- sl~ez - après que voua 
aurez col!nll les taux. Noua par-

Li~hth~USe Loan 
AND :FINANCE COMPANY 

11 RtJE LISBON CHAMBRE 1 
TELEPHONE 1630 



LE MESSAGER, LEWISTON, MAINE 

Cette seène a été prise hier à la salle de l'école St-Pierre et elle représente un groupe des 
membres de la société Ste.,Famille réunis à l'oc Jasion de leur banquet annuel. Les demoiselles 
debout en arrière font partie du groupe de Ste-Thérèse, On remarque au centre le R. P. Fran­
çois Drouin, O. P., et son vicaire, le R. P. Stanisla-s Viau, ,0, P., ainsi que la présidente Mlle 
Rose Marcotte. 

Le souS-secrétai:i.e d1Etat sous Herbert Hoover, William R. 
Castle, a témoigné devant le comité des Affaires Etrangères­
de la Chambre, attaquant le plan de prêter ou louer. Il a décla,. 
ré que si les Etats-Unis 4evenaient impliqués dans la guerre, 
ce pays serait attaqué par le Japon. 

LE MOI 
"Rien de plus dif,ff-cile", a-t-on 

dit, "que de pla,ce,r ile mDt 'Moi' 
dans une phrase", 

LESSARP- SAMPSON 
plu~u~!voft~:t

1
~~e ~~::~~ndtre8~o~~ Samedi mat!Ïl, le 25 jahvier, a 

jours répéter et vanter tout€a les été béni à sept hzures, à l'église 
bonnes actioru, par ceux-là· mêmes Ste-Marie, par M. le vicaire Mo­
qul les ont faites. Pourquol ris- zsrt Galarneau, le mariage de 
quer ainsi de perdre tout le ban~- Mlle Slmonne Samson, 86 rue 
fice de celles qu'ils ont pu faire? Lincoln Alley à M. Ovila Lessard, 

Ils n2 wnt pas s::.u;,s à falre du 
bien; Il y a C3ax qui en. !ont et 
qui n'rn p:,,r lent pa~ . . <\::csl 'faut­
U donnsr à la ctlaritl ·,:~ vrate .si­
g,nification, 

Loo gens à l'â.me g.5néreuse, au 
coeur compatissant, ne sont ja­
mais satisfaits d'eux-mêmes, 11 
leur semble toujours qu'Ua pour­
raient faire plus et plus enreore, 
tandis que ceux qui étalent avec 
,sati&fa.ction tout ce qu'ils Dnt pu 
faire, sans s'en ren,dre conil>te, 
peut-être, se vantent de leur e·!­
fort et de tout ce qu'il a pu leur 
en cofiter: c'Eist le cri du ooeur. 
Qua.nd ils se saé!rHient, c'e,:,J: enco­
re à eux qu'il.s pcns : nt, ·a,iin è.11 
faire chan ~er l eurs loua nges, ce 
qu'ils préfère-nt à l'idée de faire 
du bi2n à leur prochain, 

Cette habitude n'est que l'exté­
riorisation d'un 6goïsme invétéré. 1 

Elle donne une extrême importan-

robe en taffetas de couleur "Ra~ 
slon" et elle tenait un bouquet 
cl'oeillets; Mlle Yvonne Maar por­
tait une toilette en velours bleu 
et son bouquet était compo~ 
tl'oeillets rouges; Mlle Lucille 

ce à la moindre de nos actions, M. et Mme OVJLA LESSARD, (née Simonne Samson) 
tandiis qu'c,He réduit à néant le ----:-:-----,----,-:,--:---------,-----------'-­
mérite d'autrui. 260 rue Park. M?I-L Wenceslas Roy avait une robe en velours 

Méfiez-vous de cette fau,oo eha- Samson et Joseph Lessarli agis- rouge et un bouquet d'oeUlets 
rlté et dites~vous bien que plus saient comme témoins. Les gar- bleus, 
vous serez satLclfait de vous-même çons d'honneur étalent 1\Il\L Lau- Lil lletîte bouqueu'ère était Mlle 

Avec les gratte-ciel de Manhattan faisant un fo,nd parsemé de 
bijoux, le Central Park est une scène de beauté après que la 
tombée de la. neige, la grêle e~ une tempête de vent qui ba~ 
layait la ville, se furent calmées, 

moins vous en parlerez. · rier Ilfalèhleu, Léo Les!';nd et Ar- Gill.ei;"""~' ~- Sa . robe était 
----:o:---- mand Mathieu; les demoiselle'§ en taffet t.U: et elle tenait un 

d'honn#ur, Mlles Eveline Samson, bouquet ,olonial, Le jeune Ml, 
Premier nom de l'ile Yvonne Maar et Lucille Roy. chael l\IaS)elli agissait comme por• 

Après la cérémonie, on servit teur de joncs, 
du Prince-Edouard le déjeuner à la demeure. de M. Les demoiselles d'honneur re• 

et Mme Wenceslas Samson. · Une curent des étuis Vanity et les gar­
"L'île du Prince Edouar,d, por- é!entaine de convlves étalent pré- çons d'honneur des couteaux: de 

tait sous Je régime français, le ~ents. poche avec chatne. Le cadeau de la 
nom d'~le St Jean. Les nouveaux mariés sont al- marhle au marié fut un por.te­

Ce ne fut qu'au commencement lés faire leur voyage de noces à feuille et celui du marié à son 

VIE SOCIA.T,E 

Au Foyer Musical 
Voici le programme musical qui 

sera donné mercredi soir au Foye, 
Musical à l'occasion de l'assem­
blée mensuelle des membres de 
cette organisation, Ce programme 
a été préparé par Mlles Marie• 
Louise Dulac et Reine Bélanger, 
Les demoiselles qui agiront com­
me maîtresses de cérémonies ce 
Eiolr-là seront Léontine Pelletier, 
Juliette Croteau et Fernande Au­
det. 
Solo de piano: 
"La. Prelude" 

Florence M. Barbour 
"Il Trovatore" Dom 

Mme Cédonla Bilodeau 
Déclamations: 
''Vendanges" Victor Laprade 
"Les deux Soeurs" Victor Hugo 

Mlle Allne Payeur 
Solo de violon: 

Mlle Rita Garneau 
Au piano: Milo AL-Louise Dutar 
"En Bateau" DeOussy 
"Danse de Libellules" 

Osk::f R~iding 
Danse claquettes: 
"I am an American" 
"So you're the One" 

Mlle Betty Hinse 
Au piano: Mlle Constance Rivarù 
Sextuor: 
"Tirez fort, piquez fin" 
''Le petlt train départemental" 

M. Louis-Philippe Gagné 
et cinq de ses enfan,ts 

Au piano: Mme J.-z. Campbell 
Solo de piano: 
"Pas des fleurs'' Leo Delibes 
"Prayer" Carl l\I. von Weber 

Mme Rita Pinette-Croteau 
Soli de guitare: 

Mlle Rose-Aimée Moren~y 
Au piano: Mlle Jeartnette Rioux 
Quatuor: 
"Chanson du Foyer" 

:ù:Ules Simone Payeur, 
Henrietta La.Rocque, 

Juliette Vaillancourt et 
Bernadette Drouin 

Au piano: Mlle Gilberte Paradis 

----:o:----

Prisonniers italiens 
très embarrassants 

SYDNEY, N.-E., 27, - (U,PJ -
La. tâche la plus importante pour 
IE1s armées impériales du Nil ce 
n'est pas de poursuivre la batail• 
le mats de prendre soin des pr1-
aonnJers, a déclaré le général 
Sturdee. 

Vol à main armée 

frustrée à Boston du dix-huitième slècle qu'on com- Boston, Hartford et Bristol, Conn. 0pouse, un manteau de fourrure. 

BOSTON, Cl!.PJ 25. - Une ten• 
Lstive de vol à main armée a été 
frustrée par Thomas Lehan, de 
~"orchester, quand il descendit le 
voleur d'un seul eoup de poing 
L'homme avait demandé 25 cents 
à Lehan et lorsqu'il fut refusé, il 
brandit un revolver. L€lian se mit 
à l'oeuvre et il porta un solide 
coup de poing à. la mâchoire. Se 
relevant, le voleur s'en/uit. Plus 
tard, la police trouva un pistolet­
jouet dans une banquise de neige. 

mença à coloniser l'Ilé St-Jean. M. Lessard est employé à la bou- Pour le voyage de noces, Mmfi 
De 1720 à 1728 il s'y établit en- langerie L:, b ~:lie et Mlle Samson Lessard portait un manteau avec 
viron six mille Aeadiens. travaillait à ,1 chaussurerio Wat- chape-au et fourrure appropriés, 

L'île St Jean était en pleine son. lin p2tit orchestre fit les 
voie de prospérité lor-1que la con- La mariée portait une toilette frais de la musique \lurant le dé­
quête du Cap Breton par !'Angle- en velours blanc avec longue tra1- jeuner. Parmi les •Personnes ve­
terre vint arrêter son essor. Les. ile. Son volle ét~ '" en tulle et son nues de l'extérieur, on rematquaït 
conquérants de Louisbourg s'abat- bouquet était composé de lis. M. te Mme Damase Taylor, M. et 
tirent sur !'He la ravageant daÛs- Mlle Eveline Samson avait une :i\Ime Willie Taylor, de Biddeford; 
toute son étendue, brillèrent l~s ;=;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;;=;;;;;;=====;;;;;;===;;;;;; 
habitations, tuèrent les bestiaux ! 
et détruisirent les moissons, puls 
ils jetèrent la populatlon dans des 
vaisseaux a!in de la transporter ep. 
France. Quelques-uns de ces vals-----:o:----

Un héros belge mort ~:~~r:n~t:~en!e:~ J:uru~11{: ri:·~: 
cette colonie française. 1 

chez les Allemands "Puis les colon, anglais ~om.­
mencèrent à arriver sur l'ile. 

"C'est en 1787 que l'île St Jean 
LONDRES, (U.P.) 25. - Un hé- reçut le nom d'ile du Prince 

ros de l'arméa belgf: !e ·.ieute- IDdouard en l'honneur d'Edouard 
:iant Général Fontaine, r,;~ mort. duc de Kent, fils du roi Georges 
à. ce que l'on, r<'.pporte - cap tir III et père de la reine Victoria.'' 
entre les ma:ns des Allemand,;. 1 

Jtontaine était au comm:mdement · ---:o:---
èes défenè.eura de Namur durant 
l'avance des Allemands au moit 
,10 mai. ·Les sources belges à Lon• 
dres disent qu'il est décédé à 
Fuerth, Allemagne. 

1 
Chemises 

La.vées avec 
E:s:pentae 

10c 

238 Rue 
Lisbon 

Lewiston 

ENCOURAGEZ :r,.;os 
ANNONCEURS . 

Nettoyage 
Spêeialités 
POUR CETTE SFll\IAINE 

Costumes 
Homme, ou Femmes 

Nettoyés 29c Repassés 

(:Blanes ou Swagger Enra) 

Blouses 15c 2 pour 25c 
Jupes 

Rideaux et Draperies 
Unis 39C la paire 

Autres Ma.guills Ford à 
Bumford • Erun~'lll'lek • 

:Berlin, N, B. 

Habits 
:Brossés 

Nettoyés 

19c 

Bâtisse 
Théâtre 
Auburn 

1 

FORD 
EIIM=W-Wî:-M=W-M#II 

Vente Après 
INVENTAIRE 

Epargnez sur qualité. Ces rabais sont faits sur notre 
stock régulier. Venez à ce magasin pour valeurs réelles ! 

Extra Spécial 

Cors~ts PN 
Et Foundations 

Spécial sur 2 modèles 
seulement 

Régulier $9, pour - $6,00 
Régulier $6.50, 
pour···· - - - - · · $5,00 
Autres foundations 

Rég. $2 et $2.50 pour $1.00 
Lot spécial do Girdles 

Rég. $2, $2.50 et $3 
Réduites à $1, $1.50 et $2 

Bas Chiffon 
Spécial, 2 paires pour $1.00 
Nylons-Lot spécial 

$1.25 paire 

GANTS et l'tIANOHONS et 
l\UTAINES BONNETS, enfants 

MANTEAUX 

ENFANTS 
Rég, $1 pour 79c Rég. $1,50 pour $1 
Lot spécial gants, Bonnets Angora Rég. $3 et ,s.n:o 

Rég. 69c et 79c Rég. $1.98 pour $1 pour $2.00 
pour 25c et 50c Lot spécial de · bon-

Mitaines tourl'Ul'e nets Angol'a pour Rég. $5.98 l)OUr 
Rég, $2 pour fl.69 25c et 50c $3.08 

OHElUISES ENVELOPPES SOIE, 1•ég. $1.98 pom• $1.30 
STEP.JNS SOIE et PANTIES. Rég. $1 et .$1,50 2 pour $1.00 
ECHARPES laine, importées. Rég. 59c 1>our 30c; $1 pour 79c 
Nous vendons une ligne complète de sous.vêtements Forest 1'-IilJs 

ROBES DE MAISON $1.00 et plus 
MANTEAUX DE l\IAISON $1.00 et plus 
MANTEAUX MAISON EN BOŒ $2.00 et plus 

BEAUCOUP D'AUTRES ARTICLES 

Mlle A. Janelle & Cie 

Le général revient d'une visite 
clans le Moyen-Orient. II dit que 
Tobrouk serait tombd beaucoup 
i,lus tOt si les Anglais n'avaient 
,té encombréa du trop grand nom-

bre des prJsonnfera fascistes. •-----------•---------''L..:2:0:::0_:R:,U::_E::_:L::;I~S:B::;O:::N:_ _________ L~E:W.:.'.I~S~T~O!N~ 

Le gouverneur W. Lee ("Passez les biscuits, P appy") O'Daniel, réélu pour un deuxième ter­
me, est montré av-ec sa famille, Pat, Mme O'Da niel et Molly, prenant un repa.s lors de l'Inau. 
guration du Gouverneur à. Austin, Tex. L'orchestre hillbilly de O'Daniel iournit les frais de 
I& muslqu~ pour les cérémonies. 

M. et Mme Désiré Chamberland, de confitures, de sel, de poivre, 
cie Brunsw'lck. Les dévoileuses etc. 
furent Mlles Laurette Samson et La ration, naturellement, n'est 
simonne Madore. Jours possible de substituer l'a-
----: o: ---- ;ne11.u, le veau et le porc, au 

hoeuf. On peut encore remplacer, 
CHRONl4lUE MÉDICALE à ]'occasion, ces viandes par d• 

La ration du soldat américain la saucisse de porc ou de poulet. 
D'après une analyse, récente, le 

s'appelle "ration GarrJson". C'est ~oldat absorbe 5,138 calories pa1 
l'I.UX quartiers-maîtres que revient jour, tandis que l'ouvrier ordinai­
Ia tl\che de suetenter l'armée. On M n'en absorbe que 3,000 envl-

assûre à chaque homme environ ;~~~~n~!.e:oi~seo~~~é~n~s:;uetr:; ;;1~ 
cJnq livres et demie de nourriture ll~rammE:s de fer, pendant que i?. 

par jour. DU1'ant la guerre mon- citoyen ordinaire n'en con.somme 
dlale, au moment où les etrectifs iJ peine la moitié et même la 
amér1cains étalent Je plus ,élevé, quart cle cette quantité. La ratio11 

_les quartiers-maitres devaient ~1~:~rn'cie;~:~::~m;;~: ~:t v~\:~~~ 
fournir au moins vingt millions pauvre en thiamines. Cette ral.!on 
de llvrea chaque jour, dont neuf améliore la condition physique dt: 
millions à peu près aux troupes en r;oldat, s'il mange de tout, à <!On­
service en France. Voilà un aspect dition qu'on double la quantile 
ed la. vie mtlltaire généralement du thiamines. 
peu connu du grand public. Les soldats qui vivent sous des 

Comme le docteur Norman Jol- climats varié,s, par exemple e11 

Uffe le déclar.alt, dans un article Alaska ou aux Tropiques, doivent 
récemment paru dans ''Hygeia", rec:c;voir une alim entation diffé­
la nourriture est essentielle au rtnle. Les soldats en action dol 
succès d'une armée. On adme . .; 
généralement que la défaite de 
l'Allfllllagne, pendant la. grande 
guerre, fut causée par le manque 
de vivres, à la fols aux armées 
et dans la. population civile. La 
défait& des troupes anglaises à 
Gallipoli, en 1915-1916, dépend 
aussi, pour une bonne pa.rt, de la 
rareté d'aliments convenables. Un 
grand nombre dè soldats man­
quaient de vitamines "BI" et de 
vitamines "C". Une,armée malade 
ne peut combattre. 

La "ration Garrlson" comprend 
trent~!ieut alimenta: dix onces de 
boeuf et huit onces d'autres vian­
des; dix onces de patates et onze 
011ces dautres légumes frais; dou• 
Ee onces de farine; une once et 
demie de gruau; une once de rlz et 
une once de fèvs; deux onces de 
heurre; un oeuf; une once ·et tiers 
de lard; huit onces de lait frais: 
une once de lait condensé; cinq 
,mces de sucre; deux onces de 
fruits: deux onces de café; une 
petite quantité de condiments et 
dépices, de beurre de pistaches, 

~·ent a uss i avoir une nourrituc,, 
~utre qu'au camp, Chaque soldat 
do;t posséder une réserve de nour­
ri! ure. 

De nouvelles études se poursui 
vent afin de fail'e profiter nos sol• 
dats des plus récentes découverte,.. 
de la science dans le domaine im• 
pürlant de la nutrition. 

----:o:----

PORTRAITS 
DE FEMMES 

Nombreux ont été les peintres 
qui ont voulu f'!ker, pour la joie 
de nos yeux, le sourire, l'attitude, 
le charm& éphémère de la femme. 
Tous n'y ont pas réussi. Suivant 
la mode ou le tèm.pérament de 
chaque artiste, la sincérité ou !'I­
magination l'a emporté. Les por­
traits de femmes sont le plus fi,dè­
reflet d'une époque de sa manière 
dtt vivre. 

Sous Louis XIII un peintre de 
granand talent a peint la Duches­
se de Longueville (11.Iusée de Ver-

saiolles); cette consplratrice Impé­
nitente, belle a ravir tint tête, 
même à Mazarin. Mals l'artiste n'a 
pas cherché à pénètrer le mystère 
de cette femme. C'est une beauté 
de l'époque, au masque et au sou~ 
rire figés. Et cependant quel beau 
portrait il y avait à faire! 

Au dé-clin du XVIIIe siècle la 
belle l\lme Vigée-Lebrun brllJe jus­
qu'à la cour, Elle fait le portrait 
da Mme du Barry et celui de l\fa­
rie-Anto1nette Son pinceau sait dé­
tailler le charme d:os modèle.s. Tou­
te la joie de vivre jai'.lit de ses toi~ 
Isa et cependant ..• les yeux re.'l· 
tent graves ... Le,:; heures de la 
Ré-volution sont proches ... 

Raippelez-voufi maintenant les 
beaux portraits des femmes de 
l'Empire, la dL3tinctlon coluptueu­
se, la langueur de l'attitude -
toute une époque est reflétée dans 
CB-\1 portraits. Ces femmes reaplen• , 
dissantes out connu souffrance et 
trahisons; leur regard est désa,bu­
.s"é, indtfférent. 

Oui, les peintres eMè,1:wes de 
totm, les hm.vs, ont au of.trlr à 11:1 

postérité de fins visages f6min 1ns 
mais n'ont pas su - ou n'ont p::s 
voulu - p1nétrer de.ua les trou­
blants mystères de leurs yeux et de 
coeur.s. e us 
Leurs yeux et de leurs -coeurs. 

Hélène Durey 

Revenus';'ux E.-U. 
VJJCHY, 27 - Les mLUeux di­

plomatiques américains ont décla-
ré qu'au moins 600 Améril'.'&lns-a- -~ 
valent quitté la France occupée 
pour retourner aux Etats-Unis du-
rant le mois dernier. 

Ceux qui resten sont ceux que 
les a,flfalres retiennent ou qui doi­
vent d&meurer atec des parents. 

----:o:~---
RIO DE JAN"EltRO, 27 - J,e 

gouvernement brésilien a. décic)l.é 
de suspen-Ore temporairement tou­
te Immigration et de restreindre 
les visas aux Américains et aux 
Portugais du nord et du sud. 

Le gouvernement a pris cette 
décision par suite des conditions 
mondiales anormales. Ces mesures 
s'appliquent aussi aux touristes, 

Potir Guérison 
Plus Rapide 

Si vous avez souffert de rhumes, vi­
talité ralentie, il faut que vous reveniez à la 
normale 1,arfaitement pour guérison com­
plète. Les autorités s'accordent à dire que 
vous avez besoin d'abondance de repos, abon­
dance de sommeil, abondance de nourriture 
saine-spécialement de Lait. 

Soyez certain que vous avez toute la 
valeur nutritive recommandée par les ex­
perts-au moins une quarte pleine de lait 
Hood pour chaque ènfant-au moins une 
chopine complète pour chaque adulte-cha-
que jor-

Demandez à l'homme HOOD ou 
appelez Lewiston 3 S 3 o 

HOOD'S MILK 
POUR LA SANTE 
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LA GARDE DE FER ROUMAINE ENCO-RE DANS LES NOUVELLES 

Une révolte de la Garde de Fer en Roumanie a fomenté une crise dans les Balkans. La Gar­
de de Fer Nazi-Fasciste réclama, dans une émission de radio, d'avoir renversé le pouvoir du 
Premier Ministre Ion Antonescu. L'anarchie existe encore· à Bucharest et les choses sont 
loin d'être paisibles, Deux factions de la Garde de Fer semblent se faire la lutte, dont une est 
la faction extrémiste ou '' Codreanu Communiste" et J 'autre est conduite par Horia Sima, 
vice-premier sous Antonescu et chef des Gardistes. Le ministre des Etats-Unis à Bucharest, 
Franklin M. Gunther, disait à Washington récemment que la situation est critique. L'on rap­
porte que les troupes allemandes arrivent en Roumanie continuellement depuis quelques se­
maines. Il n'est pas révélé dans les dépêches quel rôle elles jouent dans la crise présente, 
Mais il y a tout de même un petit soupçon que cette révolte est réellement fomentée par les 
Nazis pour leur permettre de saisir le contrôle du pays. 

Lorsque le Juge Associé James C. McReynolds démissionnera 
le 1er février, comme juge de la Cour Suprême des Etats-Unis, 
l'on croit que soit Robert Jackson, procureur général des 
Etats-Unis ou le Séna~ur James Bryn.es de la Caroline du Sud, 
sera nommé pour le poste. 

FEMM;E DETENUE DANS CE CAS 
DE STRANGULATION 

La police de Boston surveille de proche Mme RUTH STEAD­
MAN, épouse séparée, 26 ans, d'un agent d'assurance de Pitts­
burgh, au sujet d'un supposé "homicide et tentative de suici­
de,'' Le corps de Robert E!mery, agent d'immeubles, 26 ans, 
de South Natick, Mass., étranglé par une corde autour du cou, 
fut trouvé dans un appartement de fioston. Mme .Steadman, 
qui avait tenté de se suicider, fut trouvée avec lui. La dame 
aurait dit qu'elle était en amour avec la victime, qu'elle ne pou­
vait l'avoir et qu'elle ne pouvait se passer de lui. Alors elle 
décida de le tuer. Emery était le père de deux enfants. 

Se prélendm1t ,·alncu A la. no­
mination républicaine it la pré­
sidence, en juin dernier, Han• 
ford l\lacNider de :\Iason City, 
In., est montré comme i1 témoi• 
gnait comme témoin de l'opposi• 
tion à la mei.ui·e de Prêt et 
Lo.rcr actuellement devant le co­
mité cle,; Affaires Etrangères à. 
,va,;hington. i\lac.Nidcr, ancien 
assistant-secrétaire de guerre, a 
décrJt la mesure conune "un et­
fort direct de couler notre tonne 
de gou,,crnement et la trahison 
de notre peuple américainv-. 

Elle Fait le Récit de 

Suh•ie cle sa garde-malade, 
l\Cme Eleanor Strubling, Green• 
wich, Conn., matrmi, de société, 
est montrée comme elle quittait 
1o llalnls de jusUce à Bridge• 
port, Çonn., après avoir témoi­
gn6 contre son chauffent' nègre, 
Joseph Spell, accusé de l'avoir 
nttaqnéc et de la tuer ensuite. 

Pourquoi Dutch 
Schultz fut tué 

NEW YORK, (U,P.) - 25. - Le 
:>.'ew York World-Telegram dit 

rrue Dutch Schultz fut tué 1>arce 
qu'il avait dans l'idée d'assassiner 
le procureur de district Dewey. 

Selon ce journal, les membres 
de la clique de Schultz craignaient 
que Schultz eO.t perdu l'Idée Iors­
c,u'll menaça. de tuer Dewey lui­
môme. 

Le World-Telegram dit que 
l'histoire fut racontée au procu­
reur de district de Brooklyn 
O'D\vyer par un informateur, qui 
nomma le véritable tueur. 

Cependant, O'Dwyer nle qu'il 
ait jamais discuté le meurtre de 
Schultz avec qui que ce soit. 

Condamné sur des accusatons de meurtre au premier degré au 
sujet d'une promenade de nuit avec le corps de sa compagne, 
Mme Jessie Stewart Keys, à gauche, avec le Sergent Don Wil­
son, a été refusé un nouveau procès par le Juge Phil Wallace de 
Memphis, Tenn. Mme Keys, condamnée à 20 ans et un jour de 
prison, va rappeler du jugement à la Cour Suprême du Ten­
nessee. 

Quatre personnes, y compris deux officiers de la loi, furent 
blessées à Pontiac, Ill., quand les officiers tentèrent de servir 
un mandat fédéral, accusant un jeune fermier, Raymond Eise­
le, 22 ans, de ne pas s'être enregistré pour le service sélectif, 
Selon le Député-shérif Don Morris on, Eisele et son père s '&r­
mèrent subitement de couteaux et attaquèrent les officiers 
dans le salon Eisele avant que les officiers pussent sortir leurs 
revolvers et se défendre. Eisele est montré en haut, sérieuse­
ment blessé, dans un hôpital et un député, Robert Jones1 en 
bas, qui a subi des blesures dans le cou 

La construction virtuellement terminée, le nouveau bac pour automobile tout en acier de 
$2,000,000, City of Midland, est prêt à quitter Manitowoc, Wis., sous sa propre vapeur, pour ... ~ 
son premier voyage sur le Lac Michigan, le 15 février. ,,.!..-:' 

LES CHEFS GRECS CONTRE LES ITALIENS 

:1 
Voici les hommes qui conduisent les Grecs dans la guerre avec l'Italie, guerre qui a été un ·; 
succès éclatant j,usqu'à présent, selon les d~ê ches venant d'Europe. A gauche est le roi Geor- -
ge de Grêce, et à droite le héros national actuellement, le Général Papagos, commandant dei 
armées grecques. Au centre est le Vice-Marec bal de l'Air J.H. D'Albiao, de la Force Royale 
Aérienne Anglaise, Cette rencontre eut lieu à Athènes. 

La police à Portsmouth, O., détient Mme Goldie Pauley, 
ans, en rapport avec la mort de son mari dans leur maison de·• ~.~ 
ferme isolée, près de Portsmouth. Mme Pauley, montrée à,~ ... ' 

gauche, racontant son histoire à Mme Earl Brandel, épouse du ,..._ 
shérif, dit aux officiers qu'elle tira son mari, Lee, âgé de 42 
ans pour sa propre défense, réclamant qu'il menaçait sa vie et 

Le lieutenant ROBERT l\I. qu'une fois, il la força, elle et sa fille, Ollie, 14 ans, à tirer une 
:eR?,!!!!! 1~;~:: 1:vtb;i::s:i:~:; charrue dans la glaise de leur petite ferme. Le shérif Brande! 
a, bord, qui disparut durant une a cité Ollie qui aurait dit: "Je savais que Ma allait le tuer". 
excursion du terrain d'avilttion 
endrolt d'exercice dans le sud de 
l\IcChord, Washington, llOUr un •·" 
la Californie, L'a11pareU ne con- :3 
tenait de l'essence que pour sept 
heures. 

Cet enfant est le fils cl'un em­
pel'eur. C'est le PRINCE YOSID, 
deuxième fils de l'empereur Hl~ 
rohito du Japon, Cette 11hoto 1t 

êté prJsc it Tokro. 

champion poids-lourd Joe Louis pendant que le challenger 
Red Burman regarde tout cela à New York. La. scène fut pho• 
tographiée quand Burman et Louis déposèrent des forfaits 
garantissant leur apparition pour un combat titulaire. Burma.n 
est un protégé de l'ancien champion Jack Dempsey. 



!a11:e 6 ==================================~L~E~M~E~S~S~A,;;(;,;,:E;:R:!;·~';,:-E;;;W~l;;S~T,;;O;;,N;,;.~M~A~l~;N~E~==========================-;L;;;";;;nd;;;;i,;,;t;;;7=J,;.a;;;n,;;v;;;i,;;er;,,,,;1;;;9=4=100 

GRANDE PARADE SPORTIVE DU MESSAGER 
..,r;S CYCLONES ONT CULBUTE LE 

ST-DOM ENCORE UNE FOIS HIER; 
LE MOML DES SAINTS BRISE? 

Les Cyclones de Lewiston ont réussi encore une fois à 
triompher sur les Dominiques de la rue Bartlett par le score 
de 5 à 2. La partie fut passablement rude, mais il n'y eut pas 
autant de c,oups illégaux et l'o naurait dit que les joueurs ont 
enfin réalisé qu'ils sont indirectement la cause d'avoir chassé 
au moins un arbitre de la glace locale. 

Dans leur rencontre de la se-.,__ - -------
maine dernière, les deux équipes ant la rondelle en avant de lui, 
se servirent de tous les mauvais la ramassa pour la jeter plus loin. 
trucs du métier avec les Cyclones Un lancer gratls pour les Cyclones. 
un peu plus etficaces dans ce dé- Caron lança mais Il manqua même 
partement que les Saints. Et na- la cage par une couple de pieds. 
turellement n y eut des critiques Ensuite, Caron sur une passe de 
qui comme d'habitude se sont di- Billie Donovan, encagea la ron­
rigées vers les arbitres. Mais, a- deHe pour les Cyclones dans la 
près mitre réflexion il me faut !8ème minute. Peu après, Chick 

' pas blâmer les arbltr~s pour tout. Leblanc donna un six pouces" à, un 
Les joueurs des deux côtés sont à Domln!que, mals cette 1'ois-c1, 1 ai:­
blâmer aussi. car s ' il eOt fallu que bitre 1 a vu et lui donna deux mi­
les arbiti;:es se servissent du slf- nutes dans le pénitencier. 
flet la semaine dernière pour tou- Dans la troisième période, Ghfck 
tes les et-tractions aux règlements Leblanc fut le premier à compter, 
la partie n'aurait pas été du tout dans la troisième minute, Ensuite 
intéressante. ce fut Laplante à 8:27 minutes 

Les arbitres qui travalllèrent suivi de Billy Donovan à la l 7è­
hler furent Beaulieu et Raymond. me minute. 
Vu que ce dernier semblf!,lt être Score final: CYC'lones 5, St Dom 2 
endormi pen<dant une période et 
demie, ce 1'ut Beaulieu qui nt le 
gros du travail et dès le commen­
cement, 1l semblait être évident 
que l'on craignait les décisions 
que les arbitres, surtout Beaulieu, 
allaient rendre, 

Ensuite, dans la première pé­
riode, les Saluts paraissaient éveU­
lés, énergiques et encouragés sur­
tout après avoir compté le pre­
mier point de la partie au com­
mencement de la 2ème. Mais ap"rès 
cela, ils semblèrent manquer un 
peu d'efficacité comme s'ils étal­
ent légèrement découragés, ou 
peut-être démoralisés. En tout cas 
les joueurs de la rùe Bartlett n'a­
vaient pas leur "1pep" ordinaire. 
Et pourtant, c'est présentement le 
moment précis pour avoir du 
"pep" non pas quand les choses 
l'ont extraordinairement bien, 

Un nouveau joueur rude chez 
les Cyclones. René Marcotte. Il 
n lança dans un imbroglio avec 
Ray Pinard hier et les deux furent 
con.damnés au pénitencier pour 
deux minutes. Pas de score et 11 
sauvers pour La!rance contre sept 
pour le jeune Crowley. 

Au commencement de la deuxiè­
me pérlode, Chick Leblanc banni 
au pénitencier pour un trip. Peu 
après, ce fut Zoé Lauzé qui tut 
coupable de la même ot!ense. Le 
jeu était l)'lus rapide que jamais, 
avac l.eje.n pasflahJPment ru<lP. A­
près que Irish Donovan tut chas­
sé pour un trip, Ray Pinard et 
Pa.nts Lebel eurent uni leurs ef­
forts pour passer la rondelle à 
Zoé Lauzé qui claqua le caout­
chouc dans les mets pour le pre­
mier point. Dans la sixième minu-

- te. Mals une minute après, Irish 
: Donovan saisit la rondeHe, ma 
"' vers la ca·ge à grande vitesse, 
_ trompa Lafrance et le score était 
• égal. 

Dans la dixième minute, Dom 
- Roux, dans un coin du territoire 

des Cyclones tança la rondelle à 
Morin qui l'encagea. Les Saints en 
avant 2 à 1. Les putitions conti­
nuèrent. Putt Pelletier pour un 
trip, Laurendeau pour un bâton 
trop élevé, quoique ce fut un body 
check parfait, Une décision de 
Raymond. Et ensuite Morin s'écra-

- sa devant sa propre cage et voy-

Rice sera un 
-concurrent 

PHILAD,ELl>HIE, 27 -{IJ,P.)­
Le détenteur de record défen­
dant Gregory Rice s'attend de 
courir dans l'événement de deux 
mtlles du Penn Athletic Club à 
Phila<lelphle le 7 1'évrier. 

L'annonce en a été faite par le 
directeur Lawson Robertson , Il 
dit aussi que le titulaire Olympi­
que Italien, Liugi Beccali, partici­
pera à l'événement d'un mille. 

---:o:----

Un autre titre pour 
Latour et Duprey 

LAC PLACID, N. Y. 27 -(U.P.) 
r-- L'équipe de traîneau double à 
deux hommes du championnat na­
tional, Tuffield Latour et Paul 
Duprey s'est emparé du titre se­
nior d'un mille de la A. A. U. A­
dirondack. 

L'équipe du Lac Saranac ter­
mina les quatre manches une frac­
tion de seconde en avan~ du duo 
de Keene Valley de Wighman 
Washbond et Adrian Aunin. 

Les Red Dev1ls de Saranao La­
ke de Charles Keough terminèrent 
en troisième. 

----:o:----

Au sujet de l'ouver­
ture de la saison 
de baseball 

L& monde du baseball a un ren­
dez-vous dans la capita'le de la na­
tion le 14 avril. Ce sera la journée 
de l'ouverture de la saison de la 
Ligue Américaine. Les Yankees 
«e New York joueront contre les 
Senators de Washington. 

La journée suivante: 
Washington sera à Boston 
Deti:oit sera à St Louis, 
Chicago à Cleveland 
Et Phila,delphie à New York , 
Et le 18 avril: Ce sera Boston 

,à Phlladelphle, St Louis à Chicago 
ClEWeland à Detroit e~ New York 
à. WashlngtoJJ.. 

CYOLONES ST DOM 
Caron, rw lw Lebel 
Brown, c e, Fréchette 
\V, Donovan, Iw rW Pinard 
Guite, rd Id Pelletier 
A, Donovan, ld rd La.urendeau 
Crmvley, g g, Lafrance 

Subs Cyclones - Laplante, Le­
blanc, G, Longley, Marcotte, Côté 
Csorosz. 

Subs St Dom -Morin,_Langlals 
Roux, Bilodeau, Madore, A. Lauzé 
Z. Lauzé. 

1ère période 
Pas de score. Punitions: n.. 

Marcotte, et Ray Pinard bouitt:u­
Jage, Sauvers: Crowley '7, Lafran­
ce 11. 

2ème période 
St Dom - Z. Lauze (Pinard, Le­

bel) 6:33 
Cyclones - Irish Donovan, so­

lo '7:30. 
St Dom-Morin (Roux) 10:0lS 

Cyclones -Caron (W, Dono­
van) 18:26 

Punitions: Leblanc (2) trip; z. 
Lauze, trip; R. Pinard, trip, Putt 
Pelletier, trip; LaureI'deau, bâton 
élevé; Morin, manier la rondelle. 

Sauvers: Crowley 121 Lafrance 
15, 

Sème période 
Cyclones -Leblanc 3:20, La­

plante 8:27; Billy Donovan 17:50 
Sauvers: Orowley 12, Lafrance 15 

Arbitres: Beaulieu et Raymond. 

LES MAPLE LEAFS 
ONT ENCORE 
MAITRISÉ DETROIT 

DETROIT, 27 --<U.P.)-Œ.es Ma­
p'le Leafs de Toronto ont au,gmen­
té J.eur marge en Mte de la Ligue 
Nationale de Hockey en comptant 
un triomphe de 2 à O sur les Red 
Wings de Detroit hier soir. 

Les Maple Leafs prirent un a­
vantage d'un point dans la pre­
mière période quand Red Heron 
encagea la rondelle sur une pas­
se de, Stanowski. Ensuite après 
une deuxième session sans score, 
Syl Apps prlt une passe de Da­
vldson pour encager la rondelle 
dans la troisième et dernière pé­
riode 
Detroit 
Toronto 

0 0 0-0 
1 0 1-2 

----:o:----

Ligue Nationale 
de Hockey 

Résultats .,;amedf 
Toronto 2, Canadiens 2 

Résultats hier 
Bruins 6, Americans 1 
Toronto 2, Detroit O 
Chicago 4, N. Y. Rangers 1 

G P T 
Toronto 19 8 3 
Boston 13 7 9 
Detroit 13 10 8 34 
Chicago 12 11 3 O 
Rangers 10 H 27 
Canadiens 10 16 24 
Amerlcans 6 17 19 

Parties demair 
Chicago à Boston 

Parties jeudJ 
Detroit à Toro-nto 
Chicago à Amerlca..ns 

Parties samedi 
Chkago à Toronto 

Parties dimanche 
Canadiens à Rangers 

America.ns à Boston 
Toronto à Ohkago 
----:o:----

Providence vint d'en 
arrière pour battre 
Indianapolis 

INDIANAPOLIS, 27 ---(IJ,P.) -
Le club de Hockey de Providence 
de la Ligue Américaiue sortit d'un 
mauvais trou en comptant trois 
points dans la troisième période 
pour vaincre lndia,napolls par 4 à 
3. 

Les points de troisième pério­
de furent comptés par Young, Gi­
roux et Sherwood, après que De­
marco eut compté dans la o/emlè­
re session, 

Pour lndianapolts, Thompson 
et K. Kflrea comptèrent tous deux 
dans la première session et McA­
tee dans la troisième. 

Philadelphie gagne 
sur Springfield 

SPIRINGFIErLD, Mass., 27 --{U.P.) 
Deux points par Pechet donnèrent 
au club de hockey de Philadelphie 
une victoire de 2 à 1 sur le club 
de Sprlngifield dans une partie de 
Ligue Américaine hier ijoir. Pe­
chet compta une fols dans la pre­
mière période et encore dans la 
troisième pour donner la victoire 
à son clu·b. 

Le seul score par Springfield 
vint dans la deuxième session par 
Thibault. 

----:o:---

Hershey perd une 
partie à Buffalo 

BUFFALO, N. Y. 27 (U.P.)-En 
dépit de deux points comptés par 
Frost, l'équipe de Hershey perdit 
une partie de Ligue Américaine à 
Buffalo hier soir par le score final 
de 3 à 2. 

Gracie de Buffalo tint tête à 
Frost lorsqu'il encagea la rondelle 
deux fois, soit un point dans la 
deuxième et un autre dans la troi­
sième sesions - et avec le point 
compté par Waldrlf! dans la pre­
mière période, cela voulait dire 
une victoire par Buffalo. 

----:o:----

LES BLACK HAWKS 
EURENT RAISON 
DES RANGERS 

OHICAGO 27 -(U.P.)- Les 
Black Hawks de Chicago arrêtè­
rent une tentative des Rangers de 
s'emparer de la position No. 4 dans 
la Ligue Nationale hier soir en 
battant les New Yorkais par 4. à 1. 

Des points de trois:.ème période 
par George Allen et Phil Herges­
helmer complétèrent le triomphe 
des Hawks. Allen eut la coopéra­
tion de Bill Carse et Kelly, tandis 
que Hergesheimer eut l'aide de 
Mariuccl et Bentley. 

----:o:----

Clevefond :,h"t 
New Haven 3 à 1 

NEW HAVEN, 27 -(U.P.)-Le 
club de Hockey de Cleveland de 
la Ligue Américaine triompha sur 
le New Haven ici par 3 à 1 hier 
soir. 

Les points par Clevlèl1an,d fu­
rent comptés en raison d'un par 
période par Jerwa, Cok et Sum­
merhill, Le seul point du :'few Ha­
ven rut compté par Roche dans la 
dernière session. · 

Eastern Amateur 
Hockey 

Rés1ùtats hier 
Atlantic City 4, Olympics 2 
Washington 2, New York 1 

G P T 
26 6 

L'OUVERTURE DU CARNAVAL DES ENFANTS 

Voici Je commencement du Carnaval des Enfants, samedi après-midi, à l' Arène de la rue Bart­
lett, alors que le R. P. Drouin, mettait la rondelle au jeu, pour commencer la partie" entre l'équi­
pe tout-étoiles de la Ligue des E-1:oles Paroissia~es et l'équipe St-Pierre. Dans la photo, rema:-­
quez de gauche à droite, le R. P. V. E. Nonorgu es, de Ste-Fami!le; le R. P. Edouard Pomerleau, 
de St-Louis; le R. P. François Drouin, O. P. ; le R. P. Félix Martin, de Ste-Crcix; Rév. Frère 
Emilien, R. P. François Lehe~, O. P., Rév. Frère O!ivÎ~!". Et les <leux .ieune-5 joueurs sont, à 
gauche, Roger Couture, de l'Ecole St-Pierre et Enùlien Bergeron, de l'Ecole Ste-Famille, cen­
tres des clubs. 

LE MILLE LE PLUS RAPIDE DANS 
L' H I ST O I RE DE BOSTON PAR 

MEHL DANS LES JEUX K-C Sll\iEDI 
BOSTON, 25, (U.P.>-Le bfond Walter Mehl, diplômé de \Vis­

consin et champ:ou américain des 1500 mètres, courut le m.lile 
le plus rapide dans l'histoire de Boston ce soir. 1Iehl enregis­
tra un triomphe serré sur .Tohn Munski de :Missouri, en 4 mi­
nutes, 9.7 secondes, aux jeux Prout Memorial. 

De fait, des records de cham-.___ - -----

INOUV~LINSTRUCTEUR 
A IOWA STATE 

A.MES, Iowa --(U,P.)- Iowa Sta­
te Càllege a élevé son instructeur 
de football des freshmen, Ray Do­
nels, à la position d'instructeur 
du football. 

La position f-ut laissée vacante 
hier par Jim Yeager, qui signa un 
contrat de trois ans comme ins­
tructeur de l'Université de Co''.J­
rado, Donets est un dlpJûmé de 
Iowa State en 1929. Il fut engagé 
instructL.ur des Freshmen en l 9 3 8 

~:~s::~~éi:. de piS te K-C à Boston; Babe Ruth est tructeur de basketball au collège 

Ro~e c:~rr:eu j::~~~l:i~ i~Inc~:::; encore malade ~i~:~;d:~;;;:_chers à Moorehead, 

continuellement pour gagner la . Eric Tipton, l'ancienne étoile d.e 
course de 600 verges connue corn- NEW YORK, 27 --<U.P.)- Ba- football de Duke, a signé aussi un 
me· William C. Prout Memorial. be Ruth a perdu la prrmière te- contrat avec les Athletlcs. Il sera 

Cochran fit le trajet en une mt- prise à un rhume et à son méde- avec Toronto de la Ligue Intern-a­
nute, 12 et sept-dixièmes secon- cin. L'ancien roi des home-runs, tlonale sur option poù'r la saison 
des --'deux dixièmes de se-con.de souffre d'un mauvais rhume de- prochaine, 
en arrière du record de 194.0 de puis une semaine, mali! il laissa le Les Phillies annoncent que John­
Charlie Bee tham. Celui-ci n'a pu lit. Après une courte conférence ny Qg-den, directeur de leur sys­
faire mieux que troisième place. avec le médeein, il retourna immé- tème de ferme, démissionnera d'i-

Le jeune diplômé de Wisconsin diatement sous les draps. ci à quelques jours. Le Prési<lent 
Wa lter Mehl, enregistra le t emps ....J...:l~~~ in dit que Ruth est Gerry Nugent i;J.it que la position 
le plus rapM.e dans l'histoirê"' àe !Ben ~ ·qu'il devra rester au ne sera pas remplie de nouveau 
Boston. Il dépista à peine John lit encote un peu de temps. parce qu'il n'y a pas assez de tra-
Munski de Missouri en quatre ml- ----:o:---- vail pour justifier un emplol à 

nu~a{h{èt!e~:nf:\1ste le plus é- Lou Nova ple1i:0:::i:;;ent, les deux clu,bs é-
minent de la Nouvelle-Angleterre tombe malade tudient leurs alignements pour des 
Ed Dugger d~ Tufts, gagna la joueurs qui seraient sujets à la 
course aux obstacles hauts de. 45 MADlS-ON, Wls. 27 -(U.P.)- Le, conscri,ption durant la prochaine 
verges dans le t emps de 6.7 secon- boxe1,.r poLds-lourd Lou Nova ne sai::on. 
des pour égaler le record du mon- devrait pas avoir de trouble à Mack dit qu'il n'est pas proba-

LES CANADIENS ET LES MAPLE 
LEAFS ANNULENT PAR 2-2 SAMEDI 

TOR.ONTO, 25, (U.PJ-Les Maple Leafs de Toronto et le* 
Canadiens de Montréal participèrent à une partie de hockey 
de la Ljgue Nationale fortement contestée ici pour terminer lé 
tout par le score de 2 à 2 dans une période supplémentaire. 

Les Canaidiens prirent les de- -------'----=----­
vants dans la première période 
quand Demers et Polly Drouin 
comptèrent avec la coo.pération de 
La.ch et Get1.it1'e. Toronto -ie comp­
ta pas dans cette première pério-

Le salaire de Feller, 
un nouveau record 

de. Il surpassera cette année ceint 
Mals les Leafs égalèrent le sico- de Gro.e. - Pins de ljlS0,008 

re dans la deuxième session. en 1941 
Shriner compta le premier sur une 
passe de Taylor et Stanowskl 
compta le deuxième point dans 
un effort individuel. 

Une troisième pérlod,e ainsi qu'­
une supplémentaire n'ont pu dé-
terminer un vainqueur, 

exonéré 

NEW YORK, 27 - Le lan­
ceur du baseball majeur qui obi­
tint le meilleur salaire dans l'hht­
tolre du baseball fut croit-on Rd­
be.rt Bob Grove, en 1931, so* 
au cours de la saison qui lui va­
lut trente trois victoires contre 
quatre défaites Grove lançait au 
cours de cette saison, sur une b!Ç­
se de pourcentage, rocevant uti 
bonus pour chaque victoire et on 

OLEVE,LAND, 27 - (U,P.) - avance qu'il reçut environ $30-
Quand un champ extérieur reçoit 000 de Connie Mack au cours de 
un panier plein de tomates lancé · cette anu-ée de 1931. 
par un admirateur de l'opp~sition ce record est maintenant me­
sur la tête, il a le droit légal ,de nacé par Bob Feller, l'as des- In4 
donner un coup de poin.g à celui dlans de Cleveland. Dazzy Vance 
qui l'a lancé. obtint également ce même salaire 

C'est la substance d'une rè;le- des Dodgers <13 Brooklyn, Carl 
mentation du juge Frank J. Laus- Hubbell reçut jusqu'à $:4,000 
che à Cleveland Ohio. II rejeta pour une seule saison avec les 
l'ac-cusatlon d'as:aut contre Bir- Glanti;.Buckey Walters et Paul 
die Tebbetts, rece\·eur des Tigers Derrlnger reçurent environ $22,­
de Detroit. 500 des Ra,::Is de Clncinnatl depuis 

Quoique natif de Cleve'.ani, de~x e.ns et Red Rdf-lng n'a ja-
Son Honnet:.r fit l'ê:o;e de Teh- mais diIJas:é $'.!2,000 avec les 
betts pour ce qu'il appelle une Yankees. 
"exhibition d'es.prlt." Le juge a De bonnes sournes, on apprend 
aussi indiqué qu'il était couvain- de Cleveland que Feller recevra. 
eu que Blrdie avait exercé uue un salaire de $30,000 cette an­
restrainte consl<léra.ble sous la née. Il reçut $26,000 l'an dernier 
pluie de végétaux des estrades de Une parti-e de cette somme a pro­
Cleveland. 1ablement été des boni bleu que le 

Tout cela survint, vous vous juge Landis défend à tout club 
souvenez durant la série importan- d'avoir recours à ces b-oni, sur ie 
te entre Detroit et Cleveland l'au- nombre de vlctolres qu'un lan­
tomne dernier qui envoya les Ti- ceur peut remporter O rmr la mo­
gers en avant vers la série mon- yenne au bâton qi;.'un ' trappeur 
dia:e. pe::t o~~::nir, · 

L'accu~atlo I contre Teb-betts Ju~nd Greve g~::::'.!a $30,000 en 
!ut enregistrée p:.r Carmen Guer- una 5~_·-:on, il oJt!nt cette somme 
ra un spectateur qui réclamait que grice, à une grande hallleté. La 
Tebbetts grimpa dans les estrades valeur de Feller surpasse ce-pen­
et lui porta un coup de poing a- dant tout cela. Il est une attrac­
près avoir été victime du déluge tion de première tor<!e en plu.s d'ê­
de tomates. tre un aussi bon lanceur que Gro-

Guerra quoique trouvé coupa- ve, 0.n croit que lorsque Feller 
ble de conduite désordonnée, nia doit lancer les assistances sont de 
qu'il avait Jal!cé le panier. 50 à 200 pour cent meilleures que 

Tebbetts, pour sa part, admet- si un autre laneeur, aussi bon 
tait avoir porté ti-n coup de poing qu'il soit, fut sur le monticule, 
à Guerra mais il ajouta qu'il man- ----:o:-----

qu;o:0~::~~-ur Mt: Willie Hoppe en 
Te~~:t~~1:i8~rat:s d~a 1~~=~:u:0Je é~! action mardi 
discussion, Il n'aurait pas de quel­
que ruanlère perdu la tête. 

"Case dism:ssed," 
Guerra était décidément attris­

té par la d€clsion. Il a carrément 
refusé la sug.sestlon de son avo­
cat de donner la main au joueur 
fo Detroit. 
----:o:----

CHIC.&G·O, 26 -{U.P.)- Volll 
Hoppe. Oui, Willie Roppe jouera 
son premier match du tournoi 
mondial de billard à trois bandes 
mardi soir. Le champion défen­
dant a été retenu hors du toumol 
pendant deux semaines par une 
mauvaise attaque d'influenza. Washington 

Baltimore 
Atlantic City 
Boston 

21 11 
18 15 
13 21 

Pts de. Thomas Gar land de Manhattan convaincre son comité de conscrip- ble que les A's perdent aucun de 
56 le suivit par une verge. tion. II y a telleme,nt de mé.deeins leurs joueurs à cause de la cons-
47 L6 gradué de Boston College qui sont ses dépendan ts. cription nationale. Les Phlls per-
4.0 Frank Zeimetz, gagna la course Nova est de retour à l'hôpital dront peut-être Roy Brunner de DYKES CONVA11rcu· 
28 de 50 nrges en 5.4 secorudes pour -cette fois-ci avec la "!lu" et Louisville, Kentucky, qui vient de l\ 

Hoppe se mesurera avec Herb 
Peterson de St. Louis, dans le pre­
mier match d'une cédule très lour4 
de. Il devra rencontrer chacun del 
1 7 enrer;istrés l.ans le jeu roun.d­
robln. 

River Ya.le 
New York 

13 23 27 égaler les records de Boston et des amygdales mala,des. II venait Baltimore où Il gagna se.pt parties 
24 autres assemblée, athlétiques. justement de commencer un re- contre 12 défait€s. Le lanceur QUE CLEVELAND 12 27 

l'arties cette semaine 
Demain ---.Atlantic City à Wash­

ington. 

Le junior de l'Indiana, Camp- tour à la boxe après s'être absenté Hugh Mtilcahy est célibataire et 
ball Kane s'empara de la course de la boxe pendant un an à cause il n'a pas de dépendants. Mals son SERA CHAMPION 
~;oc~!~leav::"~:\:~sp~o~ecf:~er;:~ J'e~p~~~:~7nm:~i q~~il s~:;;a lui ~:n:tr~.:i ~e;v~~:t;;~ct~a:stq~'~ . lU 
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Les plans de boxe 
de Mike Jacobs 

Mercredi -Boston à River Va~ 
le, New York à Baltimore 

Vendredi - River Vale à Atlan­
tic City, Baltimore à Washington. 

coudes. enl ever un morceau des amygdales soit appelé cette saison. 

Samedi - Washington à River 
Vale, New York à Atlantic City, 
Baltimore à F Jston. 

Northeastern University gagna aussitôt que la température du bo­
la course de deux milles intercol- xeur descendra. Mais il se peut 
lege à relais. Yale se plaça deux- que Je thermomètre marque 102 
xlème. Ho\y Cross troisième. Et simplement parce qùe Lou est en 
Boston College quatrième. colère. 

Dimanche· - Boston à New 
York, Washington à Baltimore. 

NOTES DE 
BASEBALL 

Fordham gagna Je relai d'un 
mille dans le temps de 3: 23.6. Se­
ton Hall fut deuxième et Rhode Is­
land fut troisième, 

Junior Thompson-est arrlvé à une 
entente de salaire pour deux ans, 
;;,ar téléphone avec le gérant géné-

Les moulins du baseball contl- ral Warren C. Giles. 
nuent leur besogne affairée pour I Le jeune as-lanceur est chez lui 
moudre leur gra:n: à Decatur, Illinois. Il est le pre­

Une petite nouvelle de choix de mler Red à a,~cepter des termes 
Clncinnati aujourd'hui. Le bureau pour 1941. 
de direct:on des champions du Cincinnati a reçu aussi le con-

trat de 1941 du champ intérieur 
Wayne Ambler, ce qui fait 21 des 
3 6 joueurs tous signés pour les 
champions. 

De Philadelphie arrive la nou­
velle que les deux, les Athl etlcs et 
les Phillies o,nt an11on,cé quelque 
chose. 

Le gérant Connie Mack annonce 
que Je 1er but Dick Slebert a op­
posé sa signature à un contrat de 
1941 avec les A's. Siebert est ins-

UN MOMENT CRITIQUE DANS LA PARTIE D'HIER 

Voici un moment critique dans la partie d'hier, entre le St-Dom et les Cyclones, alors que les 
Dominiques perdirent par le score de 5 à 2. Nous remarquons dans la photo, Navet Lauren .. 
deau, presque au coin de la cage, et un peu plus haut, Adrien Fréchette. Le jeune gardien La­
france est occupé à arrêter la rondelle sur le coin gauche de ses filets. 

Les Plrates de Pittsburgh ont 
reçu deux autres contrats signés, 
L'un de Dick Lana.han, gaucher 
qui gagna six et per,dlt huit par­
ties - principalement comme Jan­
ceur de soulagement la saison der-
nière. · 

Le receveur Eddie Fernandes, 
obtenu de Portland de la Ligue de 
la Côte du PacHique l'an dernier, 
opposa aussi sa signature sur la 
ligne. 

Les Indlans de Cleveland ont 
signé deux lanceurs recrues et 
le champ extérieur Clarence 
(Soup) Campbell, Les lanceurs 
sont Verm Kohler de Cincinnati, 
18 gagnées et 5 verdues pour 
Flint dans la Michigan State Lea­
gue l'an dernier, et Earl Center 
de Hazel Green Kentu.cky, avec 
huit victoires et 13 défaites pour 
Wilkes Barre en 1940. 

Les Giants de New York ont 
leur premier gréviste de 1941 -
Harold Danning, le gros receveur. 

Le président Horace Stoneham 
se moque du' contrat non-signé de 
Harry t'he Horse disant que c'est 
une habitude annuelle du receveur 
vétéran. 

Il annonce aussi qu'il a écrit au 
champ extérieur Morrle Arnovich 
récemment acheté des Rads, sug­
gérant qu'il s'enrôle mainteifant 
au lieu d'atten.dre d'être conscrit 
en juin. De cette manière Marrie 
sera disponible pour le base-ball 
de bonne heure le printem-ps pro­
chain, 

Et tout près, da,ns le bureau des 
Yankees, la signature de cinq jou­
eurs - toutes des recrues -a été 
nannoncée. 

Ce ,sont te ' court-arrêt Phil Rlz­
zuto et les lanceurs Don He11drick.­
son de Kansas City et eGorge Bar­
ley et Aleu Gettel de Newark et 
le chaiµp extérieur Tommy Roi­
mes aussi de Newark. 

Les Red Sox ont reçu de bon­
nes et de mauvaises nouvelles. 

De Eugene, Oregon vient un 
rapport que le 2ème but Bobby 
Doerr, opéré pour l'ablation de 
l'apperudice récemment, pourra .se 

PHIL.é.DEn,.PHIE, 27 - (U.P.)­
Le gérant des White Sox de Chi­
cago, Jimmy Dykes, croit que les 
Jndlans de Cleveland gagneront le 
championnat de la Ligue Améri­
caine en 1941. 

Comme il prenait le train à 
Philadelphie pour Chicago, Dyl(es 
ajouta: 

"Les Athletics termineront la 
saison dans la _cave comme d'ha­
bitude," 

Dyke.s croit que ses propres 
White Sox termineront en cinquiè­
me place, tandis que les Tlgers 
de Detroit bien se 1'inir en trois­
ième en arrière des Yankees. 

Patrick Intercity 
Hockey 

NEW YORK 27 --(U.P.)- Le 
promoteur :i\like Jacobs tente 
d'arranger une série de six corn .. 
bats de guerre entre des batall­
le1:rs Anglais et Américains pour 
le bénéfice de la Croix Rouge An­
g\a!se et le Service de Cantine. 

La proposition fut présentée par 
des sportsmen anglais, 

Les combats compren,dralent un 
combat de retour pour te cham­
pionnat poids-lourd du mou,de en .. 
tre Joe Louis et Tommy Farr de 
Galles. Farr fora Louis à la li­
mite dans une atl'alre de 15 ron­
des, en 1937. 

Jacobs s'informa par cltblogram­
me hier soir à Lo.,dres si les six 
boxeurs ~glals suggérés pour­
raient obtenir des droits d'absen-

Qlymplcs Jr 6, Manhattan 4: ~=s pcoo~b;~tr en Amérique pour 

Exchange Brokers 6 2 0 12 En plus de Farr, il serait ques-
Junlor Olymplcs t 2 0 8 tlon de Lon Harvey champion. 

~a:~a~~~n~rrows : : ~ 6 poids lourd de la Grande Breta,. 
6 gue présentement; Jock McAvoy, 

Jamalca Hawks 2 5 0 4 titulaire poids-moyen de l'Angle-

Pas ~~rJ::!~: ;e~~~:i:~aine terre; Ernie Roderlck, roi anglai1 

Junior Olymplcs à Lewlston (St- ii; p~~~s p:t~!~[:~e~ric là~~~:: ~; 
Dom). Partie d'exhibltlon, Jackie Patterson, champion an-
---:o.--- glais d2s poids~mouches. 

Les congrès de baseball 
semi-pro cédulé pour 
Puerto Rico encore une fois 

CHiiCAGO, 27 -(U.P.)- Le con­
grès de baseball semi-pro a été 
tentativement cédulé pour la ,érle 
mondiale de 1941 pour San Juan, 
Puerto Rico, où il a lieu depuis 
deux ans. La série débutera le 15 
septembre entre les champions de 
Puerto Rico et le vainqueur du 
tournoi semi-pro à Wichita, Kan-

rapporter pour l'entraluement du 
printemps à Sarasota, Floride le 
28 1'évrler. 

Et de Minneapolis, :Minnesota, 
vient la nouvelle que Ted Wil­
liams, champ extérie11 r, le fort 
frappeur de 22 ans, sera probable­
ment conscrit l'automne prochain. 
Les ofticiels du service 8€lectt.1' !1-
rent ce rapport hier après l'enre-

(à intivre sur la 7ème page) 

Jacobs a dit qu'il est désireux 
d'organiser des combats dans sl:s:: 
villes américaines: New York, Lol 
Angeles, Detroit, Boston, Phila­
delphie et Chicago. Il est confiant 
de pouvoir attirer de grosses as­
sistances, en vne de la b-Onne eau• 
, .. 

En plus du combat Louis-Farr, 
un autre combat poids lourd se­
rait présenté entre Len Harvey e,t 
soit Lou Nova ou Max Baer. 

McAvoy pourrait rencontrer un. 
ou l'autre des champion.g poids­
moyens américains, Ken Overlln 
ou Tony Zale. Roderick se mesu­
rerait avec le champion poids­
welter Fritzle lvic.. Boon pour­
rait rencontrer ILew Jenklns. Et 
le combat pour le titre poids-· 
mouche mondial serait 1'1nalement 
réglé entre Patterson d'Ecosse et 
Little , Dado. 

Les boxeurs américains garde­
raient leurs boUrses selon le plan. 
Mais les Anglals donneraient leur 
part, et une partie des profltt: au&­
.si serait venéa à la cause. 
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"Michael Shayne Private Detective" 
NOUVELLES PATHt 

:&nfa.nts, jusqu'à 12 ans, IOc - D& 12 jusqu'i 16 ..Ui, 130 

\llîZ 
MATINf:E, 16'3-SOIR, 21io 

ENl'ANTS, 10 OEN'I'S 
AUJOURD'HUI ET DEM/! 

~ I W)t)] 
Montrée à 1,10 • ,j,60 • 7,66 

David Ntven • Olivia. l)eHa.v1Uimd 

Cumberland 
:BRUNSWIOg, MAINE, 

Lundi, le 27 janvier 

"ARIZONA" 
-Avec--

Jean Arthur 
William Holden 

-Auasl­
Nauvelles Paramount 

AUBURN 
Programme en Cours 

ROMANCE . 
Matinée, 2 hra P. M. 

Soir, 6 hrs 30 • 8 hrs 20 

M•t. 20c-30c • Soir 30c-35c 

Enfant,, 10 Cenu 

tl!CfWb'OU 
lJ•w Aub11~0 tu~l~ 'l'ë!. 2026 

SEA HAWK 
A.US$I OAVAI,CIADE 

or AOA,DEMY AWAB.DS 
MA'l'., lO~•lllc SOIR, 10C•20c 

longtem-pa PQUr a!Ju,er un coutra.t RAFFLES . 
NOUVELL\3 - PICTURF. PEOPLE 

Continue, tous les jours, da Midi • 
10 llrs BO I',M, 

AUJOlJRlJ'HUI, ARGENTERIE 

è=:::=:========:!!!-1 ~:~~:a,:~0~!~a!~;;~1!:, g:1~1~~~; 

;NOTES DE 
BASEBALL 

(suilo (h~ la Ot'lmc pngc) 

~gistrement d'un questionnaire par 
'-WUliams jeudi. 

Contrnts non-signés 

Les plus récentes nouvelles de 
bassball sont prlncipalement au 
sujet des contrats de 1941 qui ne 
sont pas encore signés. 

Le, gros Ernio Lombardi, rece­
veur de Oincinnatl, Jeta un coup 
d'oell sui· le deuxième contrat qui 
lul a été offert et il le renvoya 
immédiatement au bureau des 
Reds. Le contrat comportait les 
-mêmes tenues que te premier do­
cument, dont les chiffres n'étaient 
pàs assez élevés, selou le gros 
Schnozz. Il veut qu'on lut remette 

la diminution de salah'e de $6,000 
qu'il subit l'an dernier. 

Le vice--présldent BU 1 Dewitt 
des Browns de St. Louis et Rip de 
Radcliff unt recomme110é des né­
gociations au sujet de salairi,, Une 
<:onf{irenoe de trois heures hier 
soir n'a rien 1n·oduit. Ni Radcli!f 
qui frappa .342 Ja aaison dernière 
ni Dewitt ne veulent discuter les 
détails. 

En attendant, le Préidient Alva 
Bradley des Indians de Cleveland 
dit que tous les rapports que le 
contrat de 1941 de- Bob Feller est 
pour $15,000 est "simplement un 
rêve." Bradley reste fidèle à sa 
première déclaration que Feller 
recevra plµs de $30,000. 

Le jeune, homme lui-même com­
mence à être ennuyé par toutes 
ces discussions de sp.latre. Feller 
dit: 

"Tout le monde connartra le 
montant exact lorsque les rf!tour!l 
de la taxe sur le re·.-enu seront an­
noncés. Je suis plus Intéressé 
dans combien de parties je gagne­
rai que je ne le mis dans une ba­
taille de salaire avec Buck New-

Annonces Locales so~Mou salalce n'est pas hors •• 
la classe de 3 O mille, " termina 
Feller. "Je n'irai pas plus loln car 
je ne le peux pas. Oublions tout 

- • DE BONS LOGIS • eela." 
A LOUER - LOGIS, NO, H rue Lln• ---:o:---

~SE~ rw~ttn~tlép~~~~:e•':rol Mush Marsh, un des 
'"' meilleurs joueurs 

• Logis de 4 Chombres • 
' A LOUEB - LOGIS, 4 CHAMBRES, 
1la.1D, Coin des rues Ash et Ba.tes. S'a­
dresser AU MAGASIN, coin rues Ash et 
B•t•e. jlerp 

• Une Fille ou une Fefflme • 

• 
..A LOUER-LOGIS CHAUFFil, 6 CHA.M­
"BRES, eau cha.ude, gla.cière fournie, Pa.s-

Vétéran do 12 saisons 

Harold (Mush) Ma,reb est un 
des meilleurs joueurs 1,e golf par­
mi les athlètes du hockey de la 
ligue Nationale. Récemment, Il 
mit de côté son bMon de- h~lti,y 
des Black Hawks de Chicago a'!lsez 

STATE OF MAINE 

Legislative Notices 
!~~W ~b~iré. S'adrener à 61 r2~ Il'i;'!eciSoi~~~;;e :m :i1;~r~p~:iW:\::1'~ 

• tf~~t11~t\,~0~!s~!y~0 ,~!d~'es~;;:e~~3 .. Une Fille Capable --cc==-==---:-:----c--c Thursdays of each week at 2 P. M. on al_l• 
<'ON DEMANDE - FILLE capable, de 11! propriations for Departmenh a.nd Insh­
p 28 ans, pour ouvrage général de md• tutions and wîll contiue on these days of 
aon. Dolt pa.rler l'a.ngla.is. Appelei pour each wcek until ail npproprfa.tion requests 
-arra.ngement. TELEPHONE 3ll3•M. i29 are hend, A.nyone intercsted in the ap. 

proprlation for nny d&partment or i11Bti• 
;;,·• Une Fille ou une Femme • tutlon may 

hearlng Jar~ 
ON DEMANDE - PILLE OU FEMME, whfoh theto 
pour onvra.ge de ma.iilon et pour la. cul1I- is S. P. 1 

:~/'adresser à 83 RUE MAPLE, le; ifo~~.::f\.::rda ~!di~t:e~u~::1ri~eÎo,i~ 

• Logis, 4 Chambres • Îsndin~ï:deJ'0;/~t!· st!t:0 I;~d~~tth~~P!:? 
-~--------- ou Pagea 317 and 320 thereof, and ta 
A LOUER - LOGIS, 4 CHAM:BRES, aY(iilab\e 11t tho LegiBllltive Document 
chauffé, gaz fournt, à 96 ]î.tfE SHAW• Room. 

t.lllU'l'. S'adre1ser à 88 RUE SHAWMU'I', 
jlerp 

: • Une Fille d'Expérience • 

"t()N DEMANDE - FILLE d'u:pérlence, 

STATE OF MAINE 

Legislative Notices 
pour ouvra.se de malsoo. S'•dresser im• The Committ c& on Legat Aft'aiu will 
mHiatement à MADAME GAGNON, 119 give a publio Jienrlug ln lb room• nt the 
RUE BAB.'l'LETT. P Stato Ronse, in Augusta, on J11nua.r:v 28, 

•_• __ L_o_gi_s,_4_C_h_am_b_res ___ • ~~0i~11ii~t:t/l~tt!;~ •1~tm':i~!l~1:i~ 11 

:A LOUER-----LOGIS, 4 CRAM:BRES, shed 
_11ur le m ·-· " '1lancher, bien pro;pe, Situ6 

à 135 n!- ";::;k, S'a.dresser à 7 RUE 
· :rEFFERSOi•:. j31p 

... ~ Articles pour la Maison • 

~A VENDB&-DIVAN DE STUDIO, :Fau­
teuil, Poêle à gaz, "Gle.nwood," Glaciè­
re, MolUltiquaires. Vu Radio, très ban 

- muchë, S'adreaser à 242 RUE PARK. 
.:3ème ét•g11, j28p 

S, P. 83-L. D. 70, An Act Relating to 
the Ch11rler of tho City of 
Lewlaton. 

Stato or Maine PLtl'MlrrNG LAWS 

ln accordance with the requircmeuts of 
Ch.ap. l, Section 175, Public Laws of 
1933. tho State Department of Hea.lt!, 
and ,Yelfare.. Bureau of Health will hoid 
11 publia hearing 11t 10 A. :M., Tuesday, 
}'ebruary 4, 11,t the State House, Augusta, 
to cous!der proposed cho.nges ln the State 
I'lumbing Code. • Un Appartement e Jan. !34, 25, 27 

·tR~~.~'!fn~!~s~~~::l'·1a:dt~~: STATE or M~~. 1, 1941 
la.iller, garage, coins mes Llsbon et Plea- ORDJ::RED, the llouso concnrrlug, that 

M1ant, $3.76 par semaine. s•a.dresser no bill for 1Jrivnto or specînl legislation 
po.r TELEPHONE, 3271-M. i 28p be reeeiYed by thi$ legislature 11fter four 

. • Un Logis de 6 Chambres • ?~~:::r :i0t:1\4};;~~~aJ; l .. ~!1~~{~ 
A LOUER - LOGIS. 6 CHAMBRES, 
h!en chaud, eau courante, 3 acres de ter• 

-re, Garago, gro.nge. $3.00 pa.r semaine. 
. Sur le Grand Chemin. S'adresser à. M, 
WM. MORIN, Danville, Ma.ine. Tél,!pho. 
ne, 991.M5, j27p 

duced, and fnrthar 
Tl111t auy bill for privato 01· 1,pecial 

le~islation which shnll bil received in 
eith{'r body of this Jegisfatut-e hy un•nl• 
mous consent after four o'c\ock in tho 
nftemeon on Thursday. January 30, 194.1, 
shall bo referred to t\Jo Ninety.first Log• 
îslature, if unanimQus consent for its re· 

• Magasin et 4 Chambres • J,~P:~~~u!:c:c°et, :1~:e,;u!~\ie~~e othcJ" body 

-:,._ LOUER - MAGASIN ET 4 CHAM­
BRES. $25 par mois. :Fournaise dans la 
~a.v:e. Boune localité à Lewl~ton. Al'· 
'PELEZ 3738. j27 

Thnt the Secret11ry of the Stll.to cauae 
11 copy of tho abo\'e orders to be pub· 
lished in ail the dai!y 1111d weekly papers 
of tho S\ate, commenoiug January 8, 
1041. nnd continnlng up to ·and includ· 

• MIRMAN'S, 291 Lisbon • iug Januar~iXT1946°F J~ii: 7> 
Jo.n. !, 1041 

VOUS PRÈTEP..A DE L'ARGENT-Sur 
MOlltr.es, Bagues, l'usil3, Outil~. Vête­
ments, on ce que vous possédez. Nous 
payons les plus hauts pri,: ponr votre or 
ahdque, - MIRMAN'S, 291 rue Lisbou, 
Lewistou. j27 

OJIIJJ·liU,:D, the 1Jou/je concurring, that 
uo bill 01· re,;ah·e be rocefred by this 
legi,;laturo after fQul' o'cleck on tl1e aft­
ornoen of Thursday, February 6, 1941, 
r;c~t\cty 1fi:ni::;.;:du~~3:e;~di~u~~te~ody 

ORDERED, thnt any bill or resalve 

• UN RESTAURANT • ;-;,1;~c\::1i~\;t~1:/ctctein~~i~~~:r ~~~Iei! 
A VENDRE OU A LOUER - UN RES• 
TAURANT, tout meublé, à 28-l RUE LIS­
BON, bon poste pour faire de l'argent. 
;Prbf raisonnable. TELEPHONE 1902,W. 

j'.!!) 

aftel' foui· o'clock in the nftornoou on 
'fhursdoy, Februory 6. 1941, shali be re• 
fcrred to the Niuety•first Legislai:ure if 
not giveu in the other l1ody in cancur• 
uuanimous oonse.nt for its reception is 

L1~~°'ro~~t~d t;~eI~1y 8~!l~t:~~~rJ~ ~~ 

Mhm, l\.farah avant cela était avec 
le club de golf de Va,lparaison. 
Ind. L'été dernier, alors qu'il jou­
ait au Me:saQa, Ma.rch obtint un as 
p.u 7e trou d,e 190 verges. 

Il était une fols il " eût un pe­
tit homme qui vint à la ligue Na­
tlono.le de hockey Mec la détermi­
n·a-tlon de jouer, uu joui·, l)our une 
équipe gagnan,te de la coul)1;1 Stan­
ley. 

Da.na la ca.tt\i;orie des "poids 
mouch-ea", dans toutes ses a-otl­
vités sportives. March avait tou­
jours déployé beaucoup d'es,prlt 
combatif. Dans les sports du base­
ball, du golf, du football et du 
l10ckey, le petit athlète de Ret:-ina, 
Sask., a toujours été une vedette, 
maJ,gré son mauque de poids. Ac­
tuallema-nt il pèse dami les envi~ 
rons de 165 livres. 

Au hockey, March compense à 
son manque de polde par la soli~ 
dité d'un corps robuste, par des 
tactiques aggressives et par le brio 
autour des filets. Cet actif, 11 l'a 
touioul'e démontré depuis qu'il a 
fait se-a 4é.but11 dans le hockey ju~ 
nier, à. Regjna Golf Olub, et c'est 
sur ce tf.lrraln qu'il aecom1>lit ses 
~ramiers explolh da.na ce sport. II 
gagna, de fait, le oham·pi<mnat du 
club avec un acore de 74, à la ron­
de finale, .A.u cour& du tournoi n 
obtint un score de 69, soit 2 en 
d-ee:sous <le la normale. Au base­
ball, 11 tut le nain dee joueurs de 
second but diW ligues d'amateurs 
d-e l'Oue,t et 11 brll1a surtout avec 
le C. P. R., dans 11a d.ernlère sai­
son comme am~teur. Le jeu rude 
~u football n'a jamais fait peur à 
Marcb. Il joua au poste de "kiok­
inr halfback" pour les Pats de 
Regina et il conttibua bea1t<loup 
à. la conquête du championnat de 
l'Ouest par aon club dans la uhwn 
1928-29. II ne réalisa toutefois, ja­
m11,ts aon ambition de jouer pour 
une équipe championne du Cana­
da. Il fut appelé à jouer au hockey 
et il partit avant que son club soit 
dans la fl-nale du Dominion. 

Ce fut au printem,I)s de 1928 
qu'U se gagna la réputation qui lui 
valut un appel à paeser au hockey 
professionnel. Alors qu'il jouait 
pour les Monarchs, dans la finale 
du championnat junior du Domi­
nion, à Toronto, contre les Gun­
ners d'Ottawa, March se distingua. 
gran-dement dans l'obtention de 
buts. Il enregistra sept des treize 
buts de son club. Dans la première 
partie, les Monarchs gagnèrent 
par 4 à 3 et Mareh compta lui• 
même les quatre buts. Dans la 
deuxième partie les Gunners l'em­
portèrent par 2 à 1 et March ob­
tint le seul but. Dans la partie fi~ 
nale alors que les Monarchs tri­
omphèrent par 7 à 1 le "midget" 
enregistra deux !'.ois. 

----:o;----

Keaney de Rhode 
Island, promet 
d'amuser New York 

NEW YORK, 25, (U.P.)-L'ins­
t1'ucteur de basketball du Rhode 
Island State, Frank Keaney, pro­
met de. donner pour le bénéfice 
des fervents de New York, Ullf'} 
exhibition qu'Jls n'oublieront pas 
de sitôt. 

J,.a petite école de la Nouvelle­
Angleterre fera l'invasion du 
Madison Square Garden pour se 
mesurer avec St-Francls de 
Brooklyn mercredi prochain. Et 
la feuille de scores des perfor­
mances du passé indique o_ua 
Keaney ne surestime pas l'habi­
leté de sou équipe de Rhode Is­
land State. 

Premièreme-nt, Rhode Island 
est non-vaincue et elle est connue 
comme- le plus haut-compteur du 
pays. Durant les 20 dernières 
saisons, cette institution de la 
Nouvelle-Angleterre, a joué 309 
parties et elle réussit à triom­
pher 264 fois. 

Depuis huit ans, l'école a fait 
une moyenne de 42 pointll par 
partie. Et l'escouade de l'an der­
nier a haussé le nombre de 
points par partie- à 76. 

Et maintenant Keaney sent 
que l'équip(' qu'il conduirn fPl 
Garden mercredi soir est sa plus 
formidable. 

Elle n'a pas étë vaincue eu 
neut narties, avec une moyeunf3 
de 81 points par I)artle. 

Dans une des ])artles, UhodG ·• UN MAGASIN e join t ;;<>lcd commiltcc, in the regular 
- ~ - ---~--- cuur~n or husine~•. no.'! to tiU~h \Jills and 

1a!'1~1Ep~e~s~ A:i'~:e1'ti!b~. Itr."a~:e~!!: r~·;i1~h~ b~st:':ssi11ifnt;dNf~1~[icN: i!W!: 1 ;;;;=====-...;;===--, 
à M. NAPOLt:ON PINETTE, 87 rue Bart- lature; and bo it further I J. DULAC ET FILS 
lott, Téléphone, 93o. n.o. cn~t!Dc~~~D~ t:o~y i:~f /1:cr:t!~~ :~~~: NOUS SOMMES A VOTRE DISPOSI-

• Un Logis - Un Garage • 1\~0 :1; ~;:~~:;egl ~~e 0k\a.::°c0C::~!ncT~! tION BitT~-ff~li~NioB'l'ES 
A LOUER-LOGIS, très P"P", ,,, 2ème Janlu~ryl 81: 19F4l,:. a.nd c,oot1i9nuing c"'s p'° 1-•- OUVRAGE GARAN'l'I -•-

~O( mou( rng c .. ru.,ry • 4l. · · -•- OUVRIERS EXPERTS -•-

I~1o1~~:iI1~:L!?!~~N:•1t1:?:ii fi4Bs;,°l'Y ROYDEN V. BROWN, 351 rue Lisbon Tél. 1703 
...,»AR'l'LETT, Secrebry of Senate, 
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LOUIS DONNE UNE CHANCE A BUÉ.MAN 
EMPIRE 

AUSSI : MARCH OF 'I'HE 
''UNCI,E SAM -

NON-BELLIGEREN'T'' 
Nounlles Sen11,Uonnellea 

''FROM INSIDE NAZI ElJ'ROPE I" 

PRISCILLA 
AUJOUltJJ'HUI ET MARDI 

M•tiu&e, 10,111 Ceqtl 
Salr, llal., 20c • Orch,, 25c - Plua taxe 

En!artts, 10 Cen~ 

Down Argentine Way 
Avoo Dou Atuechc • Betty Gra.ble • 

Carmen Miranda 
-AUSSI-

Glamour For Sale 
Avec .AJJ.lta Louise - Roger Pryor 

SUJET COURT 

Bal Naissance du Président 
MANtGE, LEWISTON, JEUDI, LE 30 JANVIER 

Bénéfice Infantile Paralysis Fund 
Au~pteu Chambre de Oorn.merce Ca.dette 

Musique par les BATES BOBCATS-11 hommes et 1 fille 

Admission, 25c 

un contrat. 
Il y a deux jours, Juaulta Stark 

1·ecevait deux dollars en assurance 
de sans emploi. Hier, elle "rou­
lait" devant le burea.u de sàns~ 
emploi dans une limousine et elle 
remit les dix dollars. 

Ça, c'est Hollywood. "' 
-----:o:----

Danse, 8 hrs à Minuit 

compris un petit nombre de spec­
tateurs. La position des corps des 
f:!pectateurs indique qu'ils furent 
prls comme ils tentaient de se 
sa.uvcr de la pluie mortelle de la 
lave. 

----:o:----

ANDOVER 
Des trouvailles ANDOVER, 27. - Mme Florn 

après 1800 ans\ ;~~e1:~~~ge e~: ~~cé:~:. ;e';t:~~ 

NAPLES, Italie, (U.P.) 27. - Il meure de sa fille, Mme Fulton 
y a 1862 ans, un groupe d'athlè- \Yhite, d'Andover, après une Ion­
tes romains participèrent à une gue maladie. Elle laisse cette fille 
course en avant du théâtre de et un fils, George May Arsena-ult, 
Pompéi. du New HamI)shire. 

Tout à coup, le Mont Vésuve -· ---:o:----
comntença à. tumer. Vous vous 1 
souvenez de l'histoire. Pompéï fut AUGUST Â 
détruite. Et maintenant, après 

JOE LOUIS REDBURMAN 

tous ces siècles, Ieii: experts du AUGUSTA, 7. - M. Omer Mo-
'=:=========~IMusée des Arts Anciens ont dé­ rlssette, d'Augusta, est décédé à 

l'hôpital Reddington Memorlal de 
Skowhegan, samedi à 1'11.ge de 61 
ans, après une courte maladie. Né 
à St-Benott, Qué., Je H mal, 1889, 
il était le fils de l\I. et Mme Ar­
cadius Morissette, née Olivine Bu-

Commençant une série d'événements titulaires, Joe Louis, 

champion poids-lourd, risquera son titre à New York, le 31 
ja.nvier, contre Red Burman, le protégé de l 'ancien champion, 
Jack Dempsey. 

rea\l'. Il laisse sa mère, mainte-, 
uant à Augusta; deux soeurs, i\Jme 
Joseph Blanchard et Mme Wli­

fred Pelletier; deux frères, J o- ! 
sepb et Ernest, tous d'Augusta. 1 

Island State compta 102 points. 
Dans une autre, elle compta 9:: 
points. Trois fois le total fut 83. 

Quel est le secret des succès 
des équipes de Rhode Island 
State? 

Bien, yoici ls conseil de l'ins­
tructeur Keaney à ses joueurs: 

"Lancez à volonté n'importe 
quel temps et de, n'importe quel­
le vlace." 

Keaney croit que toute l'açtt­
vité que son équipe peut produi· 
ri;i étonnera. 11eut-être les specta­
teurs, Mais il ajoute qu'il n'y au- i 
ra ~:~~eux I 

NOTES DE 
LA BOXE 

NElW YORK, 26, (U.P.) Volci 
quelques courtes nouvelles du 
boulevard du 1rngillsme: 

terré les corps pétrifiés des athlè­
tes. Le temps et les éléments ont 
conservé les corps tout comme Ils 
ét.alent, vêtus de culottes et de 
sandales de course. 

Il y avait 85 corps en tout, y 

ENCOURAGEZ 

NOS 

ANNONCEURS 

LE COIN DES RADIOPHILES 
POSTE WCOU 

1210 KCS 

Emissions de ce Soir le 27 Janvier 

POSTE CBF 
910 KCS 

POSTE WCSH 
940 KCS 

POSTE WNAC 
1230 KCS 

POSTE WABC 
860 KCS 

La Commisaion de ln boxe de ...;.:;:::.-+---'i""'-'~="----1--â""'ii"'"i-

New York a consenti à reconnat- =iiË~~~~~~~~~~~~~~~~~~~iE~~i~ë='i'-c'c=iii,-.,.,.-1---=:;;~~;:;;;;~::::j:':::::;=,..,.,==----_ -_+,1.-_ -_ -.., ~"" ~,,. "i.,;"-_"'~ "a,:=---
;~e }:f~~~~~:~m~~~~i~:~1baio!:~ : s:so ;::i::;;:~;2i5~~~;2:E:::~i~~~;;~;:::E::i'i'"~;•mi'~"'i'•~•~-~2:: champion poids-plume à une :!. Dr. I. Q. Luz Radio Thnter 
condition. Le yainqueur rlcvra • • 
défendre son titre contre Cha\ky SMwboat Showbost 
WrighJ: de Los Angeles avant 90 
jours. Jeffra et Archibald se 
rencontreront à Washington l~ 
18 février. 

Dans la division des polds­
lourds, Arturo Godoy révèle 
qu'll essaie de faire retarder son 
troisième combat titulaire avec 
Joe Louis. Le combat est cédulé 
pour le 15 avril il. Los Angele':'. 
Arturo dit qu'il aimerait à faire 
retarder l'a'ffalre, jusque vets la 

~~:il~t mda:~SG::~y lr:::~~.t :!; 
Chili, s'attend de partir 
New York tard en février. 

Eu attendant, Louis et le 
chull enger Red Burman ont dé­
po.:é des forfaits de $5,000 à 
New York pour leur combat tl­
tulail'e vendredl prochain. lis si­
gnllrent des contrats qui révélè­
rent que le champion recevrn 40 
pour cent des recettes nettes et 
Burman !7 pour cent et demie. 
Un combat de retour en molns 
de 90 jours est spêcifië-si Bur­
man gagne. 
----:o:---

ltn Cendrillon de 
1941 à Hollywood 

HOLLYWOOD, (U.P.) 25. - L~ 
premier Cendrillon du cinéma de 
1941 - c'est l'anclenno servante 
de table ot maintenant une actri­
ce, Juanlta Stal'k. 

Pendant presque un an, Juanita 
servait des fèves da)Js un restau­
rant de studio de cinéma ici, Sa­
laire: - $14.00 par semaine. 
Beaucoup de gens croyaient que 
Juanila avait des possibilités. 
Mais personne ne s'en occupait. 

Récemment elle fut congédiée. 
l\Iais quelqu'un se souvint de Jua-

LOUIS 

Symphonie de Mélodie Mickey Alpert 
" " ------.. - .. ---

Yankee Mobllgas News_ Tl!ne On My Ha.ndB Nouv,Uu YN Mobllgas Now~ 
Tempéra.tnre YN Orchestre Blltmorn ~S~ 

Orch. 'r&d Fio lUto La Situation d'Aujnutd'hul Orcheatre chu: P1ree .~ectiv11 Propam 

~~~\!:wE~:::::-l-"'L-ë':ê':!""~:'è.1~w"'-.,-'ë~ê'~le,a:;='.";:,o'."""''-:--~r..,~4,-,~,m~u-,1~00-,--I N~:c:e·u!o~eB~~~:;re 

Emissions de Demoin le 28 Janvier 

The Match Through IJ!& 
Nouvelles de la. Guerre 

N11unllea 
Orchestre do D:mae 

Rr.dlo - Journal 



Distribuée par CENTRAL DISTRIBUTORS, INC, 

NOS THt,ffRES 

EMPIRE-Fred Astaire, Pau­
lette Goddard dans "Second Cho­
rus". 

AUBURN-"Eseape To Glory" 
avec Pat O'Brien, Constance Ben­
nett. 

STRAND - Edward G. Robin­
son dans "A Dispatch From Reu­
ters." Aussi Lloyd Nolan dans 
"Michael Shayne Private Detec­
tive'', 

PRISCILLA-''Down Argentine 
Way" avec Don Ameche, Betty 
Grable. Aussi ''Glamour For Sale" 

av~If~~,cii~ui;~r ~oogne;u:S~!.o~- l ~iiiiii/iii;;~:;;;;;---•11 
:e:s~a.~;:ff~=s~~~e:~~v~:e;~~::: Nc~d~!f~t:!J!!l~~:;e~::'~i}!~m:us 
Olivia De Havilland. 

COMMUNITY, New Auburn -
Errol Flynn dans "Sea Hawk". 
Aussi "Cavalcade ot Aeademy 

pilotèe par M. &eor1,e Hall, l<t: 

St. Johnsbury. L'autre Yéhicule 
".tait conduit par M. Gérard Bol­

Aw;~~;~~RLAND, Brunswick - Juc, 281 rue Park. 
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Mme Théophile Dick - Dtcts 

décédée, dimanche Perron-. 

Elle était la mère de Mlles Bertha et Anna Dick, 
employées au Messager 

M. Wntrhf Perron est déeédé 
de bonne heure dimanche matin, 
à. sa demeure, rue OMs, Chisholm, 
à l't\ge de 76 ans, a.près deux ans 
de maladie. Le défunt était très 
bien tJonnu à Lewiston, où il a­

Mme Théophile Dick, née Ms.­
rie Damour, est décédée diman­
che, à sa. résidence 134 rue Bart­
lett. 

Mme Dick, âgée de 78 ans, 
était la mère de Mlles Bertha et 
Anns.-J uliette Dick, linotypistes 
au Messager. Elle était née à Ste­
Françoise, Qué., et demeurait ici 
depuis trente-cinq ans. Elle de­
meurait avec ses deux fillés déjà 

mentionnées ain!li Qu'une ·1rolslè- valt demeuré durant plusieurs an­
me, Mlle Elise Dick, Elle faisait nées. n demeurait à Chisholm de­
partie de la société des Dames de puts une quarantaine d'années et 
$te-Anne. était employé, avant s11; maladie, 

Le corps est exposé à i;ia rés!- à l'Iriternatlonal Paper Co. M. 
dence, 1'34 rue _Bartlett. Le ser- Perron avait vu Je jour à Qué­
vlce sera chanté mardi matin, A bec, le 18 a-vrfl 1864, du mariage 

neuf heures, à. l'église St-Pierr~. ~: : 11~t 8~ 8 ::u:e!'i~rr~~!is!~r~!~ 
Les funérailles seront sous la di- son jeune âge, Il avait épousé, en 
r~ction de la maison Fortin. premières noces, Dame Alice 

---------------------- Beaulieu, et en deuxièmes n-0ces, 

QUÉBEC A EV UNE 
BELLE CONVENTION 

Le train de Lewiston, Biddeford, Rumford et Berlin 
comptait 317 raquetteùrs,-N os gens se sont 

bien amusés dans la Cité de Champlain.­
Montréal l'an prochain. 

Dame Marie Desjardlns, qui lui 
survit, ainsi que deux fils, MM. 
Aurélien et Origène Perron, de 
Chisholm, 11 laisse aussi un frère, 
M. Georges Perron, de Lewiston; 
et une soeur, Mme R.-A. Bélan­
ger, aussi de I,ewlston; douze pe­
tits-enfants, tous de Chlsholm, et 
de nombreux neveux et nièces à 
Lewiston. Les funérailles auront 
lieu mercredi matin, à 9 heures, 
en l'église Ste-Rose de Lima de 
Livermore ;Falls, et l'inhumation 
se fera dans le lot de la famille, 

La plupart des raquetteurs des de l'Union Oa,nadienne; le maire au cimetière Ste-Croh:, dir~ction 
Etats-Unis 60nt revenus ce matin Luden Borne, de Québec; le pro- de la malson, funéraire Poisson, 
de Québec où tls ont aasisté, en maire Morin, de Québec; M. Raoul de Lewistop.. 
tin de semaine, à la convention in- Myrand, au nom des ex-présidents; 
ternationa,le des Unio.ns üanadien- le sénateur Jean.-Charles Boucher, Provencher-
ne et Américaine. d~ Lewiston, représen,tant du gou- Mme Ludger Proveneher, née 

"Azirona" avec Jean Arthur, Wil­
liam Holden. 

Le train de Lewiston, Bruns- verneur du Matne: l bon. lthéau- Milvida. Guilman 10 rue Shaw­
wlek, Biddeford, Rumford et Ber- me, de Joliette, député a.u fédéral; mut, est décédée 'dimanche matin, 

Pour 'l'axi, appelez 6l6. lin comptait 317 excursionnistes :M1M, Ra.ymond-J. Levesque, de à l'hÔpltal Ste-M'arie, à l'lge de 
ann.j,lfev. pa.rtts vendredi soir de la gare du Lewlston, secrétaire de 1'1Jnlon 66 ans, 'a.près une maladie languis­

Grand Tronc, à neuf heures et 30. Américaine; Raoul Charbonneau, 1ante Née au Canada elle demeu-
----:o:--·-

HAV1E MAR€E Sérieusement blessé Plusieurs ont profité de l'a.va.otage de Montréal, i&eOI'étaire de l'Union rait i~l depuis solxanÏe-quatre ans 
AM PM tians une chute- que leur donne le blllet d'excur- Canadienne; M. BroSf!eau, gérant et faisait pa.rUe de la société des 

9 : 09 9 : 39 M. Napoléon Plourde, âgl de sion et ne reviendront que mer- de l'athlète Gérard COté, aine! que- Dames de Ste-Anne de la parols-
Boothbay 
Harpswell 
Portland 

g:14 9 : 44 73 ans, 16 rue Knox, a été sé- credi soir. la représentante de l'Union de se St-Pierre et St-Paul. Outre son 
9 : 1 9 9 : 49 rieusement blessé samedi soir, en Parmi les délégations lea plus J'Ouest Canadien. époux, Mm9c Provencher laisse sept 

Wiseasset 
Bath 

9 : 29 9 : 59 1ombant dans un escalier qui con- nomb~·euses des Eta•·-Unis on re- ---:o:--- fils, Ernest, Harry, Wllllam, Os-
10:29 l0: 59 è.uisalt à la cave, à 170 rue Bart- marquait le Lafayette, de Man- car, Edmond, Ludger et Robert 

Gardiner 12 :S-O lett, Conduit à l'hôpital Ste-Marie, oh~ter, le Joliette, de Berlin, le PERSONNEL et trots filles, Mme Henry Doucet-
son nom a été placé sur la liste Cercle Danadlen, de Lewiston, le te et Mlles Stella et Jeanne Pro-

----:o:---- des cas en danger. S'étant prépa- Roohambea.u, de Biddetord• Plu- M. Napoléon Beauchesne, de 16 vencher, toutes de '"Lewlston; deux 
LE CALENDRIER ré pour partir après avoir rendu sieurs des olu,bs &e sont tait ac- rue Maple, a été transporté à l'hO- !rêres, M. Eusèbe Gullman, dtt 

Aujourd'hui 27 e jour de l'année: visite à sa fille, Mme Ida. Grégol- eompagner de leurs oorps de musi- pltal Ste-Marie, dimanche- après- f!anada et M. Frank Guilman, de 

~~::~!u ::1:~ie~'. o:; 5!. ::• ,f·,:~~:'~::: l~o,:~:. de po,- t~:~:::t !~;:r~t~:r.,::~; ml:~, ~::::::,:o:• d:•:~:~•~:ule, ~i=~!~::~~i~~:!~:,x~\1:::::; 
Longueur du jour, 9 heures et POUi' TW, appelez 616. Le trajet de Lewiston à Qué- o. P., curé de la pijrolsse du Saint- le service sera chanté mercredi 

49 minutes. ann.j,He,•, bec s'est tait sa08 Incident regre\- Rosaire, de Sa.battus, tes person- matin à huit heures et demie à 
Les jours augmentent de 44 table et a:près dix heures de ra.n- nes suivantes ont fait les trais l'église St-Pierré et St-Paul. Le 

No':!!~~esÎune aujourd'hui à six Dans les milieux ::::!'°Q~:b~~~ a!:t~e:;:a~: 3co~ !~s~;0 ~:-a~0m:e:r::1:c;~M~,i~ib~r~: ~~::es S~~;~e;;:umé dans le cime-
heures et trois minutes du m.a- de la po!ice- Cha.::un s'eet rendu aux hôtels dé- coté, Paul Côté, Lucien Breault. 
.tin. En Cour Municipale de Lew- signés d'avance, pour occuper les Adélard Roy. Mlle Anna. Gaudet- Rn-v-
---•:o:---- lston, samedi, Gérard BlaJs, accu- chambres réservées pour la con- le, organiste, était au clavier. ..,,J 

NOS LOCALES 

L'enregistrement à Auburn 
Plus de 150 vétérans et an­

elens militaires se sont enregis­
t.rés samedi à Auburn pour l'uni­
té de la garde locale. Le comman­
dant Dwight Crockett, du poste 
Alden 1\I. Gayton, a déclaré di­
manche que 1es persones qui n'ont 
1m s'enregistrer n'ont qu'à s'a­
dresser chez le greffier munici-
12aJ n011 r se ri.rocu!'er !es cartes 
n"'eessaires. On s'attend que la lé­
gislature à Augusta déterminera 
bientôt le programme qui sera 
assigné à ce groupement de la 
défense de l'intérieur. L'enregis­
trement a eu lieu samedi à la 
Falle du conseil municipal d'Au­
burn. 

Pour Ta.xi, appelez 616. 
ann.j,lfev. 

Assemblée de sécurité-
Hier soir, au Music Hall, avait 

lieu l'assemblée annuelle du Con­
seil de la Sécurité de Lewiston et 
d'Auburn. Des discours ont été 
prononcés par M. Rosaire-L. Hal­
Ié, prèsident du conseil local; par 
M. George I. Shaw, directeur de 
la Sécurité pour la Police d'Etat; 
et M. C. Harry Edwards, direc­
teur de Sécurité pour le Départe­
ment d'Education de l'Etat. Ont 
pris part au programme musical, 
la fanfare de l'Ecole Supérieure 
de Lewiston; Arlene Tankle, ac­
compagnée par Mme Farrell; Gé­
rard Bérubé, et Mlle Rita Garna­
che, accompagnés par Thérèse 
Gendron. Les maires Desplns et 
Greene ont dît la bienvenue au 
110m de leurs locailtés. Le conseil 

. pour l'année 1941, comprend les 
membres suivants: MM. Willls A. 
Trafton, John J, Kenuey, Rosaire 
Hallé et le chef Hf!rrick, d'An­
burn, et MM. Donat Fortin, Lin­
wood J. Kelley, Stanley B. Att­
wood et le chef Johnson, de Lew­
iston. 

Pour Taxi, appelez 616. 
a.J)n,j,lfev. 

Collisions--
Des garde-boue et un marche· 

pied de la machine que conduisait 
M. Léo Jolicoeur, 21 rue Walnut, 
ont été endommagés samedi dam 
t;ne collision survenue au coin des 
rues Webster et Haley. Vautre 
voiture qui étalt pilotée par M 
Raymond Rioux, 169 rue Oxford, 
a été légèrement endommagée. 
Une personne a été blessée dans 
une autre collision survenue à 
l'intersection des rues Kn;:ix et 
Spruce, samedi. Il s'agit du jeune 
Gerald H . Keene, de St. Johns-
1mry, Vt., qui a été pr'ojeté con• 
tre le pare-brise. La voiture était 

:: ~::;~r ;:~~:\:ro:::1~!;r~:;~ veti:~ heures et so, samedi, ----:o:----. M::~s:J;e~n;:~ ~~i~n:é:st~~!1~ 
Amos Donahue a. été condamné à matln, le maire Lucien Borne a. D'i:CÈS dée à l'HOpltal Ste-Marie, dhnan-
30 jours pour ivresse et Phllippe priésenté les clefs de la villle à. M che après-midi à l'A.ge de 59 ans, 

~;i;ntr~~! !~~\0::~: :-ê0!:t~~ :,u~~:~r:~~~~t d:;.u~~:c!:~:~~ l.emieux--- :f~~s ;:;1::::1:~u;se1f:vi~:.1ai!~: 
cusation. Dean B. Webster, de caine et A M. Urbaln Jutras, de M. Arthur Lemleux, ancien Outre son époux, elle laisse cinq 
Haskell's Corner, a été arrêté St-Hyacinthe, président de l'Union c~mbattant durant la Gran~e filles, Mme Evelyn Gagné, de Ber­
samedi pour indécence. c nadienne, Une troisième olet qui Guerre, est décédé hier soir à lin, N. H., Mme Antllla Charron, 

devait être oUerte à ce même mo- l'hôpital des Vétér.ans, à Togus, de Pawtueket, R. I .• Mme Mabel 
Pour Tarl, appelez 616, ment ne le fut que le lendemain à l'a.ge d'environ cinquante ans. Blier, de Rockland, Mme Luce 

ann.j,lfev. a.près-midi, au banquet dea offl- Il laisse son épouse, ainsi qu'u- Pea.se, rue Union et Mme Ida Bol­
ciem. 11 s'agit de la clef remise au ne soeur, Mlle Léona Lemleu:r, dP , d"'Fu,_!n~~ .• w<d•• ULnllboe~,'ty d0e,uxSylvn110,., grou,pe de Winnipeg, Manitoba., re- cette ville. Incendie ce matin-

Plusieurs ta.milles ont dQ fuir 
Jeurs logements ce matin de bon­
ne heure par un froid intense 
quand un incendie se déclara dans 
une extrémité de la bâtisse à 12 
logis située à 62 rue Lincoln el 
endommagea une partie de l'étage 
supérieure et le toit. Les loge­
ments occupés par les tamllles 
Joseph Chabot et Charles Stultz 
ont été sérieusement endomma-
gés, On a réussi toutefois à sau­
ver des meubles et les articles de 
plus grandê importance. L'alarme 
a été sonnée à. la boîte 42, vers 
minuit et demie et les pompiers .tu­
rent rappelés à une heure et 60. 
On s'est servi de la pompe à échel­
les pour éteindre le feu sur la toi-
ture ainsi que d'un grand nom­
bre de boyaux. C'est M. Chabot 
qui a eu connaissance de l'incendie 
et qui a averti les pompiers. 

présenta.nt la section de l'Ouest ----:o:---- ~~~t.Ji;;:~ ~éfi:t:t:::;:,n!:; ;;~ 

~f:na~;:itd·:~~or;:~i:· d~:~~- GRAND SUCCÈS lin, et deux fr.èr~s, Joiieph et Louis 
Il 1 eut discours par le maire D'UNE RAFLE Morrtssette, .de Santord. Le corps 

Borne, ainsi que par Je pro-maire, est exposé à la. demeure de Mme 

:· u~:a~!• Je:t::·R!':~ircih!:~~ ~ne grande rafle qui avait été !~~l~t!;<; c~Oan~:e m~:!;:dt~~: 
neau, de Montréal, secréta.ire de :~ ~:Jl::m~:a :t ~:Selie~mt:am!: tm à l'église St-Pierre et St-Paul. 
l'UnlOn Canadienne, Raymond-J. la. paroisse Ste-Crol:x.. a été ctIMu- Lo servtce sera chanté mercredi 
Levesque, de Lewlston, secrétaire :r,ée hier soir par un Whist-Pino- ~atln, à ne.u( heures et demie, à 
de l'Union Américaine, ainsi que chl,e, qui eut lieu dans le souoo.6- 1 église St-Pierre. Les .tunérallles 
le sénateur Jean-Charles Boucher, sement de l'église, En plus de $100 seront sous la direction de la mai­
de Lewis.ton, représentant attitré en â'rgent donnés pour la rafle on eon Fortin, 
du gouvemeur Sumner SewalU. distribua un grand nombre de ~rix ---:o:---• 

Dans l'a.près-midi eut lieu le aux gagnants de la partie de car­
programme des couil'see des ditté- tes. Lea prix en argent ont été dis­
rente championnats, a.près la tin tribué6 dans l'ordre sulvant: qua-

FUNtRAILLES 

du marathon de dix milles ga.gné rante dol-lars, M, Lionel: Fournier, --
le matin par le ,céllèbre a th1 ète Gé- 31 rue Pleasant; vingt dOlla.rs, Provost-
rard coté, de 1 Intatlga.b-le, de St- Mlle Floria.que Destossés, River Samedi . matin a éttf chanM à 
Hyacinthe Road; dix doUars:, M, Amédée Du- l'église Ste-Anne, de Dexter, le 

Le soir, comme le veut ~aqu.e tu, wvenue Glenwood; les prix de service de· Mme Joseph Provost, 
convention, eut lleu la tradition- cinq dollars Mime Stanislaa Cor- née Sar'ah Polrler, qui est décédée 
nelle parade de tous les etlubs. Ce- mier avenu; Itosedale· ·Mme Côté mercredi matin à la suite d'une 

Pour Taxi, appelez 616, pendant, les flambeaux brillaient 97 a~enue Dumont, 1 M<M. AlberÎ ma.la.die languissante. Née à Sher-
ann.j.lfev. par leur absence, mals personne Boulanger, avenue RldJeway, Jo- brooke, elle demeura lei presque 

n'en a été étonné; 0 S'Y attend ait seph Itobitailte, Rl'Ver Road et tout~ sa. vie. Elle laisse quatre 
même, à cause du tait que le Ca- Frédéric Marooux rue Pearl, Mme fi.iles, Mme Rose Côté de Lew• 
nada. étant en guerre, chacun_ et Rose Laroche, r~e Ja.nelle et ]il. lston et Mme Anna Ar~uin, MmE» 
cela comprend chaque org.amsa- Joseph Laroohelle 215 avenue Ar- Lewis Clee.ves et 1\lme Corinnfl 

----:o:----

VIE SOCIALE 

Réunion Intime Uon, doit pratiquer l'économie. Mê- cadla. ' Snow, de Uexter; quatre fils, Mau-
Une réunion intime eut lieu sa- me le souper aux fêves a.v~tt été ----:o:---- rlce et Ovide Provost, de Dexter, 

medi soir à la demeure de M. et supprimé, et personne ne sen est :E:dward, de Sherbrooke et Phi-
Mme Emile Labrecque, rue Lin- plaint, car ce qui est r.~sté du pr~- J'JE SOCIALE lippe, de ,Bangor; deux soeurs, 
coln, à. l'occasion de l'anniversai- gramme a été !ait en g:rand • :11me Léa Cllehe et ?4me F. Gi• 
re de naissance de 1\I. Labrecque. comme on dirait !amiUèremenL Noce, d'Argent guère, de Sherbrooke; et un trè-
Parmi les personnes présentes, on LA PARADE Une réunion intime de parents re, le_ Rév. Omer Poirier, de St-
remarquait M. et 1\Ime Isaac Le• Des. milliers de J>STSOnn88 e,e et a.mis a eu lieu samedi soir à. la. JOSf!Ph, Qud~ 
clerc, Mme Angéllna Labrecque, sont m:&.!3eées sur tout le pa.rcours salle du Cercle Canadien, à ,l'occa-
!IL et Mme Ernest Villeneuve, de 1a parade, samedi soir, pour slon des noces d'argent de M. et Ouellette­
ieur fillette Lucille; M. et Mme voir détiler quelque 2,000 raquet- Mme Joseph Damour, née Eva Le­
Valmer Turcotte et leur fille Pau- teur,s aux eons entrainants de la blanc, dont le mariage avait été 
line, Mlle Liane Labrecque, M. et mutoi.qu.e tournie par une trentai- béni le 16 janvier 1916. Une bour-
Mme Louis Dupuls et MM. Ovlla ne de corps: de musique, · se a été présentée au jubllalre par 
Leclerc et Lawrence Leclerc. Le LA MESSE uii. petlt ms, Raymond Denis et 
souper .tut servi r ,-:: deux tamil- L'église St-Rooh était littérale- une gerbe de fleurs tut présentée 
les Labreeque et Leclerc. De nom- ment bondée de raquetteui;s à. I'oc- à Mme Damour par Mille Rose De­
breux cadeaux ont été présentés caslon de leur messe spéciale de 1a nis, petite nièce. Il y eut saute­
à M. Labrecque. Les décorations convenUon, à midi, dlmanehe. rie et on servit des ra.,trafêbisse­
o'.-laient dans le ton de ceue·s de la Un programme spécial de cha-nt mentss. On rèmarquait la présen­
fête de St-Valentin. M. Emile La• et musique tut interprété par ce de quatre générations: M. Jean 
brecque remercia les invités et il quelques solistes de réputaUon et Leblanc, arrière-grand-père, Mme 
Y eut chant et musique. La. réu- par une chorale mixte. Joseph Damour, Mme Jules Denis 
nion avait été organisée pa.r Mme Le 68rmon fut tait par M. l'a.b- et Raymond Denis. M. Da.mour 
Labrecque et son fils. mé Pierre Grave!, vkaire d,e ,a est membre d'honneur du Cercle 

----:o:---- parotss-e, et orateur dont la répu- Canadien. Il est un ancien mem• 

ENCOURAGEZ 

NOS 

ANNONCEURS 

ta.Hon s'est répandue dans toute bre de l'Orphéon. 11 est courtier en 
la Province. M. l'abbé Gra:ven a immeubles. La. fête avait été or­
tait le plus grand éloge de la. ra- ganisée de M. et Mme Jules De­
quette, ainsi que de eeux qui pra- nis:. Mme Denis est la. tille uni• 
tiquent ce sport, et il a demandé à que de ·M. Damour. 
tous d',étre des raquetteurs chré­
tiens et utlles à leur pa.ys et à leur :;;;=========~ 

Le service de Mme Atpl1onse 
Ouellette a. été chanté ce matin 
à huit heures à l'église St-Louis, 
par M. le curé Paul Buhrer. Les 
porteurs furent MM. Emile Roy, 
jean Guy, André Ouellette, 
Edouard Dalla.ire, Victor Roy et 
Desmond Ouellette. Parmi les per­
sonnes venues de l'extérieur, on 
remarquait M:mes Alice Ouellette, 
Rose Ouellette,. Léontine Lebel, 
Andoxie S:t-Onge, Edouard Ouel­
lette et Arsène Tessier, toutes 
d'Amesbury, Mass. Le corps a. été 
inhumé dans le cimetière St-Pier­
re. Les tunéralllee étaient sous la 
direction de la maison Plnette, 

CHARBON et HUIL 
A trois L:e!:~N~~El~a.prè&-mfdi COMBUSTIBLE Il est réellement dans la plus 

s'ouvrait, dans la salle du Châ- P:ur 'f:!~~t!~~ap:e ~:~:bfl::S:u~:cf:!~\~{rse ~~= 

VOTRE INTtRtT-
• • d1 c.holslr llll 11"1c1 qut i,rend '1'05 
d6SU's en CODS1df:U,tlOD 0!;1 premleJ l.leD 
LH Otrecteura f'unêratrll fDRTO fUUJ H"eut HMltement .,otnme 'l'OU~ te dhS· 

teau Frontenac, le banquet ~88 of- Lewiston Cash Fuel Co. spectton et votre essai. Télé-
fiders des deux Unions. Vu heure pboI1ez aujourd'hui-pour un 
tardive de c~ agapes. les dis,cours 480, rue Canal Lewtston vendeur. 

;::nt,é plutôt réduits, mais à D a v I S 
Ceux: qui ont adreesé la parole • TA P I S S E R I E • 

turent MM. Géra.rd Letarte, pré- L ts 35 et 1 CADILLAC CO. 

~~:,: !: ;~.~~::~!~;,~!~,~:' ,;~'. E::.paqA~"c. REE~ p Ill a,, ~:!.~;:. ~:.: H.1 
~!;~1!: 1~°:~:l:~: Jl~~i!!:Ont J~: 107 ru~ Chestnut, Lewùton. (Au~::;rtr~:0~bapel) 
tra.s, dfl St.J!ya,ci.n't,he, préeident L--T:~:L::;EP~H:o:::""::,.='::,:":::,• __ .J I ·••••••••-

Lundi, 27 Janvier 1941 

-VIE SOCIALE "DEBOUT LES MORTS" 
A ·sT-LO"t.ffS'D'.,WBURl'I 

FIANÇ;llLLES Les membres de la parofsst 

M. et Mme Albert-J. Ste .. Marie, 
88 rue Homefleld, annonçant les 
flançallles de leur tille Annette-F. 
à M. Louis E. Gosselin, ms de M. 
et Mme F.-J. Gosselln, 116 rue 
S.1battus. Mlle Ste-Marie Ut ses 
études dans les écoles locales et 
gradua du collège Acme Business 

St-Louis dAuburn ont assisté e\ 
pe de discussions de Ste-Catherl- très grand nombre hier a.ux deu~ 
ne. EUe est employée comme représentations du drame m!Utd• 
comptable e.u magasin Richard re "Debout les Morts", lnterprétt 
Clothes. Co. par la troupe dramatique de la 

M' •. Gosselln reçut son éduca- ·varolsse Ste-Anne de Ltsbon. 01' 
tlon primaire à l'école St-Pierre a. vu là a.ussi une foule de Fran .. 
et gradua de l'Académie du Sacré- co-Amérlcains de Lewiston et, par• 
Coeur et de l'école su~érleure de ml les personnes présentes on ea 

------ -------- -------- remarquait plusieurs qui a.valent: 

l\Ille Annette-F. Ste-Marle ~ 

en 1938. Elle était trésorière de 
sa.classe et présidente du Alpha 
Beta Sigma du Collège. Mlle Ste­
Marie est actuellement présiden­
te des Enfants de Marle de la pa­
roisse Ste-Famtlle et présidente 
de l'Association des Anciens du 
collège Acme. Elle est aussi mem­
bre du Variety Circle et du grou-

Les conférences du 
Père Massé 

Les conrérences du T. R. P. 
Grégoire Massé, O. P., sont dis­
continuées pour un temps indéfi­
ni au Foyer Musice.l, à cause du 
ùépart du Prieur pour Montréal. 
----:o:----

1 nstallation 
Hier après-midi av.ait lieu à la 

salle parol,sslale de St-François 
.!'Assise de Wlnthrop, l'installa­
tion des officiers du Conseil St­
Henri, No. 866, de l'Union St­
.lean-Baptlste d'Amérique, M. Jo­
seph Croteau agissait comme pré­
sident installateur. Les autres 
{JO.'ltes d'installation avaient été 
<!istribués dans l'ordre suivant: 
vice-président, M. Victor Bérubé; 
président-honoraire, M. Joseph E. 
COté; doyen, 1\I. Gédéon Vallée, 

Lewlston. 11 tit aussi quelques an­
née!l d'étude au collège de l'As­
som-ptlon, à Worcester, Mass. M. 
Gosselln est actuellement associé 
avec son frère, Arthur, au maga­
sin de meubles, Gosselin Brothers 
Furniture Co., situé à 195 rue Lls­
bon. Aucune date n'a été annoncée 
pour le mariage, 

assisté à l'une des premières de 
ce drame, à Llsbon, en novembrt 
dernier. 

Un clergé nombreux s'était 
groupé autour de M. l'abbé Buh• 
rer, le dls:Ungué curé de St-Louis. 
L'auditoire a été positivement 
charmé et les prêtres et frères qut 
avaient été témoins de fune del 
Premières étalent unanimes a dé­
clarer que "C'était encore mieux. 
beaucoup mieux même qu'à Lis­
boh". 

M. le Curé Buhrer a certes ln• 
terprété fidèlement l 'opinion dt 
toutes les personnes présente, 
lorsqu'il a déclaré dans une éh~• 
gsnte allocution que la représen• 
ta.tion avait été donnée avec ua 
art -que nombre de protesslonnelS 
auràient de la difficulté à. at­
teindre. 

M. le Curé a dit notamment: 
"On s'accorde parfois à dire que 

les acteurs de telle ou telle troupe 
ont rlYallsé de talents avec le11 
professionnels, mals il y a. de, 
troupes qui dépassent vraimeri\ 
les protesslonnels, et la troupe dt 
Llsbon est de celles-là. 

"II arrive que certaines troupes 
médiocres ont à. interpréter d• 
très belles oeuvres; il arrive aug.,. 
i;ol que certaines troupes ha.biles 
ont à Interpréter des oeuvres mA­

reau et Arthur St-Pierre, et Mlle diocres, Dans ces deux cas, les 
Ida Valllancourt. représentations sont gâchées. Au-

Les nouveaux officiers du Con- ~ourd'hut nous avons vu une trou• 
seil St-Henri sont: directeur, M. pe hors: ligne, Interpréter une 
l'abbé Arthur Dubé; doyen, M. oeuvre de tout premier ordre et 
Adélard l<'onta.ine; président ho- nous garderons longtemps le sou• 
noraire, M. François Bernier; pré- venir de cette magnifique repré• 
aident, M. Fernand Deblois; vice- Penta.tion, de ce tégal artistlqu.e 
président, M. Harvey Michaow; auquel nous a convié l• Cercl• 
secrétaire, M. Théodule Fhillppon; tlramatlque de Lfsbon. Le Curé de 
percepteur, M. Ferdinand Fonta!- ste-Anne (Monsieur l'abbé Baur• 
ne; trèsorier, M. Ferdinand Fon- que) peut, à juste titre, être trèl 
talne; maitre de cérémonies, M. très fier du groupe dramatique 
Josthene Fleury; vérificateurs des de sa. paroisse. C'est un grand 
comptes, MM. Robert Fontaine et honneur pour une paroisse dt 
Wilfrid Deblols; commissaires:- vosséder un tel groupe." 
ordonnateurs, MM. Eugène Fleury Les rôles ont été tenu,, tous, 
et Orpba.·Rhéaume; directrice de i<ans exception avec un remarqua• 
la caisse infantile, Mlle Germai- 1>le brio. 
ne Lapointe. Les costumes, la. mise en 8Cè~e. 

----:o:---- la musique, tout était impeccable. 

NOTE DE SOCIÉTt 

maître et maîtresse de cérémonies, DAMES DE STE-ANNE, pa.rois• 
M. Adélard Janelle et Mme Vic- r.e St-Pierre. Les sociétaires- son.t 
tor Caron. Une division de l'é•· priées d'aller prier, ce soir, à sept 
-:iulpe St-Ga.briel escorta les ol!i- heures, a.u corps de leur soeur, 
cters installés, Après la cérémo- Mme Théophile Dick, 134 rue 
nie, on servit le souper a.ux per- Bartlett. Elles sont aussi priées 
sonnes de l'extérieur dans la salle d'aller prier, mardi soir, à. sept 
paroisslaJe. Les talents qui ont heures , au corps de leur soeur, 
pris part au programme .turent Mme Ludger Provencher, a.u salon 
M. et Mme Victor Caron, Mlle SI- funéraire Ludger Albert. 2 rue 
monne Payeur, MM. Lionel Mo- Howe, 

Ce drame sera r~pété dimanche 
;iolr prochain l St-Jean-BaptW. 
de Brunswick. 
----:o:-

PERSONNELS 

Mme Emile Comeau, n,e Jean­
nette Ramsay, est sortie• de l'h(;.o­
pltal Ste-Marle, après aTOir subi 
une opération. Elle est use:c bien 
pour le temvs. 

C'est la Voie Vers . l'indépendance 

L'Épargne EST LA FONDATION DE NOTRE 
PROSPERITÉ NATIONALE 

Les Américain,s vivent dans leurs propres demeures parce qu'ils ont épàr. 

gué dans ce but. Ils y:e promènent dans leur propres chars, achetés avec 

leurs épargnes. Ils entrent en affaires pour leur compte parce qu'ils épar­

gnent pour ~tre prêts à. profiter de .l'opportunité lorsqu'elle · arrive à eux. 

Les projets commereiaux de tout genre, gros et petits, peuvent être entre­

pris parce que le crédit basé sur l'épargne de l'Amérique est à. la portée. C'est 

une nation d'individus, et com"ile lei individus prospèrent, la nation elle­

même propèn 

Ouvrez votre compte d'épargnes à cette banque auiourd'hul 

M anufacturers National Bank 
Membre Federal Deposit lnsurance Corporation 

LEWISTON MAINE 
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